RÉGLEMENT 


L'ARMÉE  PATRIOTIQUE  ' 


A,  Le  VIEUX  , Imprimeur  cîe  TArmée  Patri0îjciî^§ 
Bordelaise,  Hôtel  de  rinîendance, 


1 


I ADRESSE. 

I 

!du  comité  général 

j DE  RÉDACTION 

! A L’ARMÉE  PATRIOTIQUE 
i BORDELAISE. 


<^1/- 


Pt  , H C 

ARVENU  au  terme  de  ses  travaux,  y 
le  Comité  Général  de  Rédaction 
s’empresse  d’en  offrir  le  résultat  à . 
l’Armée;  elle  verra  qu’on  s’est  oc-  .L,'^ 

cupé  de  déterminer  avec  soin  sa  Cons->  « - ^ 
titution , son  Service  ^ S2^  Discipline)  */‘  / 

et  que  le  Comité  a scrupuleusement 
suivi  les  principes  qui  ont  dû  le  di- 
riger  dans  l’organisation  d’une  Milice  i\\{^ , 


^Citoyenne , ptineipalemenc  destiqee  a 

.4;;  À y-v. 


maîntenlr  le  grand  ouvrage  de  la  ire-t 
génération  du  Peuple  Français. 

Ou’il  sêroit  flatteur  pour  le  Comité 
d’av,oir  atteint  ce  double  but  l 
croiroit  bien  récompensé  de  ses 
veilles. 

Si,  malgré  tout  son  zele,  il  ira 
pu  parachever  plutôt  le  Kéglement 
dont  la  rédaction  lui  étoit  confiée , 
c’est  qu’il  a été  arrêté , presque  à 
chaque  pas,  par  les  difficultés  insépa- 
rables de  la  combinaison  des  différens 
cahiers  de  l’Armée , et  par  d’autres 
obstacles  que  sa  persévérance  lui  a 
fait  surmonter. 

par  la  circonstance  des  élec-’ 
tions,  lors  prochaines,  le  Comité  a 
précédemment  publié  quatre-vingt- 
Articles,  approuvés  par  la  ma-" 
des  Compagnies 


cution  a ete  provisoirement  consacrée 
par  divers  Arrête'sde  MM.  les  Quatre- 
Vingt'  Dix  Electeurs.  A ces  premiers 
Articles  succéda  la  publication  .de 
vingt-quatre  autres,  qui,  sans  avoir 
expressément  obtenu  la  même  ap- 
probation , ont  reçu  néanmoins  leur 
exécution  dans  le  fait.  Mais  il  a fallu  , 
pour  la  rédaction  entière  du  Régle- 
ment , intervertir  l’ordre  de  ces  Ar- 
ticles , de  maniéré  que  chacun  d’eux 
se  trouve  placé  maintenant  sous  le 
titre  qui  lui  convient  j sans  autres 
changemens  que  ceux  qu’a  paru  né- 
cessiter le  bien  du  Service. 

Ilimportoit  sans  doute  au  maintien 
de  l’ordre  de  fixer  le  régime  des  dif- 
férens  Corps  de  l’Armée  ; mais  il 
importe  sur-tout  d’assurer  l’observa- 
non  de  ce  régime.  L’Armée  . croira 


donc  instant  de  faire  connoître  le  ré- 
sultat de  ses  Délibérations  > en  les 
faisant  parvenir  à l’un  des  Secrétaires  ^ 
du  Comité  ; d’autant  que  ce  n’est 
qu’après  l’approbation  du  Réglement 
par  r A rmée , que  le  Comité  pourra  Is 
présenter  à l’autorisation  provisoire  de 
MM.  les  Officiers  Municipaux  , et 
mettre  ces  dignes  Représentans  de  la 
Commune  a portée  de  remplir  l’en- 
gagement de  MM.  les  Electeurs  , en  | . 
sollicitant  de  l’Assemblée  Nationale 
la  confirmation  de  ce  Réglement , ou 
du  moins  de  celles  de  ses  dispositions, 
qui  s’adaptent  plus  particulièrement  à 
convenances  locales. 

ALBESPY, 

DüVERNAY,  Vice-Vréfident. 

Secrétaires. 
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V. 
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RÈGLE 


BORD 


NIMES  d'd  même  patriotisme  qui  a 
opéré  Theurcuse  révolution  de  la  Monar- 
chie Fra^nçaise,  les  Citoyens  de  Bordeaux: 
se  sont  réunis  J sans  distinction  de  rang, 
pour  la  conservation  des  droits  naturels  et 
imprescriptibles  de  l’homme,  la  liberté^ 
la  propriété  , la  sûreté , la  résistance  a l op- 
pression, et  pour  maintenir , de  tout  leut 
pouvoir  , !â  Constitution  que  prépare 
gusre  Assemblée  des  llcprésent 
Nation.  îis  ont  formé  cette  associatio 
pitime,  sous  le  titre  Armée  Pdtricti^u^ 

ü A 


Bordelaise;  et  considérant  que  pour  rendre 
durable  un  établissement  aussi  utile,  il 
falloit  en  poser  les  bases  et  en  déterminer 
l’organisation  , ils  ont  arrêté  le  présent 
Kéglement  comme  l’expression  libre  de  la 
volonté  de  tous  , et  contenant  le  régime 
militaire  auquel  ils  entendent  se  confor- 
mer. 

■ — ■ M ■" 

SECTION  PREMIERE. 

De  la  Constitution  de  V Armée 

Patriotique  Bordelaise. 

. > ^ - 

titre  P REMI  E R. 

De  la  Formation  de  P Armée  ^ 

Article  Premier. 

T*ous  les  Citoyens  et  Domiciliés  d« 
Bordeaux  5 depuis  Page  de  dix-huit  ans 
jusqu’à  celui  de  cinquante-cinq  , pour  les 
hommes  mariés  ou  veufs  , et  de  soixante 
pour  les  hommes  non  mariés  ^ seront  tenus , 
sans  distinction  d’état  / de  rang  et  de  con- 
dition, de  faire  inscrire  dans  les  Com- 
pagnies de  leurs  quaiiiers  et  de  leurs  Pa- 


roîsses  respectives  ; ils  seront  tenus  aiusi  ae 
faire  inscrire  leur  âge  sur  le  contrôle  des. 
dites  Compagnies. 

>,  Art.  II. 

Seront , à cet  effet , réputés  domiciliés  , 
tous  ceux  qui  auront  résidé  l’espace  de  sis 
mois  dans  la  Ville  et  Fauxbourgs. 


Art.  III. 

Ceux  qui  viendront  à Bordeaux  pour  y 
faire  leur  résidence , pourront , avant  d’avoic 
acquis  domicile  , sè  faire  inscrire  dans  la 
forme  ci-dessus  indiquée,  moyennant  des 
certificats  authentiques,  et  l’agrément  des 
Compagnies  auxquelles  ils  devront  etra 
attachés. 

Art.  IV. 

LesEtudians  , les  Commis  et  les  Clercs  , 
pourront  également , avant  d’avoir  acquis 
domicile,  se  faire  inscrire  aux  conditions 
portées  par  l’Article  précédent. 

Art.  V. 

Ne  pourront  être  admis , dans  f Armée 
~ patriotique  Bordelaise , ceux  qui  seront  dans 
un  état  dç  domesticité , c’e?t-à-dire  de  ser- 
yiteurs  à gages. 


( 4 ) 

Art.  VI. 


en  bataillons 


Ü Armée  Patriotique  Bordelaise  sera  com- 
posée de  quatre  Corps  disrincîs  y.  savoir , 
l'Infanterie  ^ TArtillerie  J la  Cavalerie  et  le 
Génie. 

Art.  VIL 

L’Infanterie  sera  formée  de  quatre  Di- 
visions. 

Art.  VI  il 

Chaque  Division  sera  composée  d’ua 
nombre  égal  de  Compagnies,  autant  que 
la  force  des  Régimens  pourra  le  permettre. 


Art  IX. 

La  réunion  de  soixante-quatre  Voion- 
îaires  de  la  même  Paroisse  , habirans  le 
même  quartier,  formera  une  Compagnie  ; 
les  Compagnies , ainsi  formées,  compose- 
ront un  Régiment  -- — • 

divisés 


RT.  X. 

t Compagnies  du  même 
Régiment  formeront  un  bataillon  ; les  Ré- 
gimens,  moins  nombreux  de  huit  Com- 
pagnies , formeront  également  un  ba- 
taillon. 


Chaque  Compagnie  aura  un  Capitaine,' 
un  Lieutenant  , un  Sous-Lieutenant , un 
Sergent-Major,  six  Sergens  ei  six  Ca 
raux.  Il  y aura  en  outre  un 


Les  Compagnies  seront  divisées  en  trois 
sections.  Chaque  section  sera  composée  d’uu 
Officier,  deux  Sergens,  deux  Caporaux, 
et  seize  Volontaires;  le  Tambour  sera 
attaché  à la  première  section. 


Art.  XI  il 

L’Etat-Major  de  chaque  Régiment  dTn- 
fanterie  sera  composé  d’un  Colonel,  d’un 
Lieutenant-Colonel , d’un  Major,  et  d’au- 
tant d’Aide-Majors  qu^il  y aura  de  Bataillons 
dans  le  Régiment.  Si  le  Régiment  ne  forme 
.qu’un  seul  bataillon  , il  y sera  nommé  deux 
Aide-Majors;  les  Aide-Majors  autont  rang 
de  Capitaine. 

Art.  XIV. 

Il  sera  nommé,  dans  chaque  Régiment, 
un  seul  Trésorier,  qui  aura  rang  de  Sous- 
Lieutenant  ; et  autant  de  Porte-Drapeaux 
qu’il  y aura  de  Bataillons  dans  le  Régi- 
ment, lesquels  auront  aussi  rang  de  Sous-» 
Lieutenant, 
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Art. -XV. 

Il  n’y  aura,  dans  V Armée  Patriotique 
Bordelaise  , qu’un  seul  Corps  d’Artiüerie , 
sous  la  dénomination  de  Corps  d’ Artillerie 
Patriotique  Bordelaise. 

Art.  XVI. 

, Il  sera  composé  du  Corps  d’Artillerîe, 
ci-devant  appelé  Artillerie  de  Saint-Remy 
dr  Saint-Michel , et  du  Corps  ci-devant 
appelé  les  Cent-Un, 

Art.  XVII. 

Le  Corpsd’Artillerie  sera  divisé  en  deux 
Bataillons , désignés  par  n°s  i et  2 , et 
portant  le  même  uniforme. 

^ Art.  XVIir. 

Chaque  Bataillon  sera  formé  de  cinq 
Compagnies,  et  les  Compagnies  de  soixante- 
trois  hômmes  chacune  , Officiers  compris^ 
tous  Marins  ou  attachés  à la  Marine. 

Art.  XIX. 

Chaque  Compagnie  aura  un  Capitaine 
un  Lieutenant,  un  Sous-Lieytenant -,  un 

Sergens  et  quatre 


■ L’Etat-Maior  du  Corps  d'Artillene  sera 
composé  d’un  Colonel-Général,  qui  sera 
sous  les  ordres  du  Commandant-Genéjal 
et  des  Officiers-Généraux  de  l^rmee  Pa- 
tnotique  Borddaijc  ; , Cbmmand« 

pour  chaque  Bataillon , appelé 
de  Bataillon , ayant  rang  d^e  Colom 
d’un  Major,  et  de  deux  Aide-Majorspar 

Bataillon. 

Art.  a a l 

Le  Corps  de  la  Cavalerie  sera  divisé  en 
Compagnies  de  soixante-sept  personnes 
toutcomprisi  deux  Compagnies  formeront 
un  Escadron  , et  trois  Escadrons  formeront 

xxn. 

Chaque  Compag-nie  aura  un  Capitaine  y 
un  Lieutenant , un  Sous-Lieutenant  quatre 
Maréchaux-de-Logis  , douze  Bngadieis 
et  un  Trompette. 

Art.  XXIÎI* 

L’Etaî-Major  du  Régiment  sera 
d’un  Colonel,  d’un  Lieutenant-C 
d’un  Major  , d’un  Trésorier  ; i!  y 
outre  un  Aide-Major  , uri  Adjudant 
PorterEiendart  par  Escadron, 


Art.  XX. 


( s ) 

Art.  XXIV. 

Les  Aide-Majo.rs  auront  rang  de  Capi- 
taine ; les  Adjudans,  Trésorier  et.  Porte» 
Etendarts  ^ rang  de  Sous-Lieutenanr, 

A^t.  XXV, 

Les  Compagnies  de  Cavalerie  n'aérant 
pas  formées  par  Paroisses  et  Quartiers, 
comme  celles  de  Flnfanterie,  elles  pour-^ 
ront  choisir  leurs  Officiers  dans  tout  le  Ré» 
gimerir. 

Art.  XX VL 

Corps  du  Génie  sera  composé  de 

Officiers. 

Art.  ■ XXVI  L 

Son  Etat-Major  sera  composé  d’un  Co» 
el^  d'un  Lieutenant-Colonel , d’un  Ma- 
3 dffin  Aide-Major  et  de  quatre  Capi- 
taines. L’Aide-Major  aura  rang  de  CapL 
taine  ; les  autres  Officiers  n’auront  rang^ 
que  de  Lieutenant. 

Art,  XXVIIL 
Pourront  être  admis,  à la  suite  duCorp$ 
duGénie , dix  Surnuméraires,  choisisparmî 
les  sujets  qui  seront  reconnus  ayant  les  qua- 
et  ks  tglens  nécessaires^  et  parmi 


{J  ' i 
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lesquels  les  Officiers  en  titre  devront  être 
pris  lorsque  le  nômbre  de  ceux-ci  ne  sera 
pas  complet.  , 

Art.  XXIX. 

Nul  ne  pourra  être  admis  en  qualité  de 
Surnuméraire,  que  sur  la  présentation  d'ua 
Officier  en  exercice  , et  néanmoins  son  ad- 
mission ne  pourra  avoir  lieu  qu  a la  se- 
conde, assemblée  qui  suivra  sa  présenta- 
tion. 

Art.  XXX. 

L’Et^WâjarrGénéral  de  l’Armée  sera 
composé  d’un  Commandant-Général,  d un 
Major-Général,  de  quatre  Chefs  de  Divi- 
sion, qui  feront  ahernativement , pendant 
une  ' semaine , le  service  d’Aide-Majors^ 
Généraux  5 ei  d’un  Quariier-Maitre-rré- 
sorier-Généra! , ayai;it  rang  de  Colonel. 

Art.  XXXI. 

En  l’absence  du  Général  , TArmée  sera 
commandée  par  le  Major-Général,  l 
Art.  XXXII. 

En  l’absence  du  Général  ou  du  Major-Gé- 
péral,  le  commandement  en  second  sera 
dévolu  au  premier  Chef  de  Division  , dont 
le  rang  aura  été  réglé  par  la  priorité  de  sa 
nomination,  , 
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Art.  XXXIIL 

Én  l’absence  du  Général  et  du  Major- 
Général^  le  premier  Chef  de  Division  rem- 
placera le  Général  dans  le  commande-  ^ 
ment  de  TArmée  5 le  Major-Général  sera 
remplacé  par  le  second  Chef  de  Division. 

Art.  XXXIV. 

En  l’absence  des  Chefs  de  Division  , le  , 
commandement  en  sera  dévolu  au  Colonel 
de  service  de  jour,  et  au  Colonel  de  jour 
Suivant.  > 

Art.  XXXV.  . * 

Chaque  Division  de  TArmée  sera  com- 
mandée par  un  Chef  de  Division  qui  lui 
sera  particuliérement  attaché. 


TITRE  DEUXIEME. 
Du  Régime  des  Compagnies. 

Art.  XXXVI. 

Il  ne  pourra  être  formé  de  nouvelles 
Compagnies  , dans  les  Régimens,  qu’autant 
que  celles  qui  existent  seront  au-delà  du 
complet^  ^ 


- ( lO 
Art.  XXXVII. 

Nul  ne  pourra  quitter  sa  Compagnie 
pour  s’incorporer  dans  une  autre  du  même 
Régiment,  sans  une  délibération  du  Co- 
mité'de  son  Régiment  qui  1 y autorise  , et 
qui  décidera  dans  quelle  Compagnie  il 
devra  faire  le  Service. 

, - Art.  XX  XVIII. 

Chaque  Compagnie  s’assemblera  régu- 
lièrement une  fois  par  riîois,  et  fixera  le 
jour  de  cette  Assemblée. 

Art.  XXXIX. 

Le  Cdlonel  ou  l’Officier  qui  commandera 
le  Régiment  pourra  donner  l’ordre-  d en 
convoquer  les  Compagnies  lorsqu  il  le 
croira  nécessaire.  Chaque  Capitaine  ou 
Commandant  de  Compagnie  pourra  aussi 
la  convoquer  lorsque  le  cas  le  requerra. 

Art.  XL. 

Il  sera  tenu  dé  la  convoquer  èxtraor- 
dinaitemem  , s’il  en  est  requis  pas  six 
Membres  de  la  Compagnie  , qui  de  vront 
lui  remettre  leux  réquisition  motivée  et 
signée  d’eux. 

Art.  XLI. 

Si  dans  le  cas  ci-dessus  le  Capitaine  re- 


En  cas  de  refus  de  sa  part  , ils  pourront 
se  retirer  devers  le  Comité  du  Régiment, 
pour  lui  demander  l’ordre  de  convocation  , 
et  y porter  leur  plainte,  sur  laquelle  le 
Comité  statuera. 

Art.  X L 1 1 1. 

è 

^11  ne  sera  traité  dans  cette  Assemblée 
d’autres  objets  que  de  ceux  motivés  dans 
la  réquisition  5 à moins  qu’il  n’en  soit  au- 
îremenr  décidé  à la  pluralité  des  trois-quarts 
des  vorans  qui  auront  été  présens  à la  pre- 
mière délibération;  mais  dans  les  autres 
Assemblées,  il  sera  loisible  à tout  Volon- 
taire de  proposer  un  sujet  de  délibération. 

A RT.  X L I V. 

En  quelque  nombre  qua  se  trouvent  les 
Membres  d’une  Compag  nie  légalement  con- 
voquée, ils  pourront  délibérer  et  procéder 
à des  élections. 


Pour  qu’une  Compagnie  soir  légalement 
convoquée  , il  faut  que  tous  ses  Membres 
aient  été  invités  au  moins  l’avani-veille  , 
s’il  s’agir  d’élection,  et  au  moins  la  veille 
pour  les  autres  objets.  Dans  le  premier  cas^ 
le  motif  de  l’Assemblée  devra  être  som- 
mairement indiqué  par  les  billets  de  con- 
vocation. 

Art.  X L V I. 

Chaque  Compagnie  connoîtra  de  routes 
les  affaires  qui  l’intéresseront  privative- 
jment , elle  prononcera  sur  les  infractions 
au  réglement  de  la  part  de  ses  Membres 
quelconques  et  sur  les  différends  qui  pour- 
ront survenir  entr’eux,  ayant  un  rapport 
direct  au  Service,  sauf  l’appel  au  Comité 
du  Régiment.  c 

A R T.  X L V I L 

Elle  tiendra  un  registre  sur  lequel  seront 
inscrits,  à l’époque  des  élections  généra- 
les, les  nom^s  de  tous  ses  Membres,  leur 
âge,  leur  état  et  leur  demeure,  ainsi  que 
ses  délibérations  et  décisions  ; en  consé- 
quence, chaque  Compagnie  pourra  élire 
un  Secrétaire,  qui  sera  dépositaire  du  re- 
gistre et  conservera  yoix  délibérative.  Elle 


(h)  . 

aura  en  outre  un  rôle  de  Service  qui  restera 
encre  les  mains  du  Sergent-Major. 

Art.  X L V 1 I L 

Celui  qui  présidera  TAssemblée  ne  pourra 
lever  la  séance  que  du  consentement  de  la 
majeure  des  Membres  présens. 


Art.  XLIX. 

Il  sera  établi,  dans  chaque  Régiment 
d’infanterie  , un  Comité  , formé  d’un 
nombre  égal  d’Officiers  et  de  Volontaires 
ou  Bas-Officiersi 

Art.  L. 


Ce  Comité  sera  composé  du  Colonel , 
du  Lieulenanî-Colonel , du  Major,  d’un 
Officier  et  d’un  Volontaire  ou  Bas-Officier 
élus  dans  chaque  Compagnie  , et  de  trois 
Volontaires  ou  Bas-Officiers  élus  indis- 
tinctement dans  tout  le  Régiment. 


Chaque  Compagnie  élira  deux  Suppléans^' 
i’ua  Officier  et  Tautre  Volontaire  ou  Bas-» 


Officier  , lesquels  auront  toujours  droit  de 
séance , mais  avec  voix  seulement  consul- 
tative j lorsqu'ils  ne  représenteront  pas  un 
Député  abscn,t. 

Art.  L 1 1. 

Le  Suppléant  Officier_ne  pourra  repré^ 
senter  que  le  Député  Officier  de  sa  Com- 
pagnie. Il  en  sera  de  même  des  Suppléans 
Volontaires  ou  Bas-Officiers. 

Art.  lui. 

' Le  Comité  tiendra  un  registre  sur  le- 
quel seront  inscrites  toutes  ses  délibéra- 
tions et  décisions  ; il  élira  parrrii  ses  Mem-  ' 
bres  un  ou  deux  Secrétaires  qui  en  seront 
dépositaires,  et  qui  conserveront  voix  dé- 
libérative. 

Art.  L I V. 

Les  Secrétaires  transcriront  sur  les  regis- 
tre les  procès-verbaux  ^d’élection  de  tous 
les  Officiers  de  FEtat-Major  du  Régiment  , 
des  Trésoriers,^  Porte-Drapeaux,  Députés 
au  Conseil  de  l’Armée,  Membres  du  Co- 
mité et  leurs  Suppléans. 

A R T.  L V. 

Le  Comité  s’assem'olera  tous  les  quinze 
jours,  et  fixera  le  jour  de  son  assemblée. 


( i<5  ) 

Art.  L V I.  . 

Le  Commandant  du  Régînienr  pourra 
assembler  extraordinairement  le  Comité  , 
quand  le  cas  l’exigera.  En  Tabsence  des 
trois  Officiers  majors  J rofficler  comman- 
dant pourra  cômme  eux  convoquer  lé  Co- 
mité. 

Art.  LViî. 

Le  Commandant  du  Régiment  sera  tenu 
d’assembler  extraordinairement  kComiié, 
sur  la  réquisition  de  trois  de  ses  Membres; 
et  sur  son  refus  ^ iis  pourront  eux-mêmes 
convoquer^  en  signant  tous  les.  trois  leS 
billets  de  convocation. 

Art.  LVIII. 

Sur  la  dj^mande  d’une  Compaghie  du 
Régiment , constatée  par  la  remise  d\me  co- 
pie en  forme  de  sa  délibération  , le  Com- 
mandant sera  également  tenu  de  convo- 
quer extraordinairement  le  Comité*  En  cas 
de  refus , les  Députés  de  la  Compagnie 
pourront  se  retiter  devers  le  Général  pour 
lui  en  demander  l’ordre. 

Art.  L IX. 

Le  Commandant  d’un  Régimetiî  sera  tenu 
d’ordonner  la  convocatioa  des  Compagnies^ 

lorsqu’elle 


lorsqu’elle  aura  éré  jugée  nécessaire  par  le 
Comiié.  Si  la  convocation  a pour  objet 
d’inviter  les  Compagnies  à nommer  des 
Députés,  le  billet  de  convocation  énoncera 
sommairement  l’objet  de  la  Députation. 

Art.  LX. 

Lorsque  le  Comité  sera  assemblé,  le 
président  ne  pourra  lever  la  séance  que  da 
Gonscntemeni  de  la  majeure  des  Membres 
présens.  , 

Art*  LXL  ^ 

Le  Comité  connoîtra  de  routes  les 
faites  qui  intéresseront  le  Régiment  , ec 
prononcera  définitivemenî  sur  l’appel  des 
jugemens  rendus  par  les  Compagnies  , k 
moins  que  ces  jugemens  ne  portent  cassa** 
lion  ou  expulsion,  auquel  cas  l’appel  pourra 
en  être  porté  au  Conseil  de  l’Armée. 

Art  LXIL 

Le  Comité  connoîtra  immédiatement, 
des  infractions  au  réglement , commises  par 
les  Officiers  de  l’Etat-Major  du  Régiment  ; 

2°  , des  différends  ayant  un  rapport  direct 
au  Service  , qui  pourront  survenir  entre  ces  ; 
Officiers  et  tout  autre  Membre  du  Régi- 
ment, ou  entre  cçs  Officiers  eu^ mêmes  ^ 

B 


i ■ 
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OU  enîre  des  individus  de  diverses  Compa- 
gnies^ ou^  enfin  ^ enrre  deux  ou  plusieurs 
Compagnies  du  Régiment  / sauf  Tappel  au 
Conseil  de  l’Armée  Patriotique. 

Art.  LXni. 

Il  pourra  aussi  eonnoîrre  directement  ^ et 
satif  l’appel  ^ des  infractions  au  réglement 
et  des  aélirs  ayant  rapport  au  Service^  qui 

seroient  coEnmis  par  des  individus  quel- 
conques d'une  Compagnie,  lorsqu’elle  aura 
négligé  d'y  statuer. 

Art.  L XIV. 

Les  Députes  d une  Compagnie  au  Co- 
I mité  ne  pourront  connoître  de  Tappel  des 
jugenaeas  par  elle  rendus. 

Art.  L X V. 

S’il  y avoir  plainte  ou  dénonciation 
portée  au  Comité  contre  une  Compa- 
gnie , ses  Députés  au  Comité  ne  pour- 
ront également  en  connoître.  Pourront 
néanmoins  assister  au  rapport,  et  défendre 
les  droits  de  leur  Compagnie , sauf  à se 
retirer  ensuite  pour  laisser  la  liberté  des 
suffrages. 

Art.  LXVI. 

Le  Coianjaiidant  du  Régiment  ne  pourra 


faire  aucune  dépensera  la  charge  du  Ré- 
giment, sans  le  consentement  du  Comité, 

Art.  LXVIL 

Le  Comité  réglera,  au  moins  tous  les 
trois  mois,  les  comptes  du  Trésorier  du 
Régiment,  et  plus  souvent  s’il  le  juge  à 
propos, 

Aét.  LXVIIL 

Le  Comité  du  Corps  de  FArtiîIerle  sera 
composé  d’un  nombre  égal  d’OlSciers  de 
.tour  grade,  pris  dans  ses  Bataillons,  et  il 
s’assemblera  ordinairement  une  fois  tous 
'les  quinze  jours. 

Art.  LXIX, 

Ce  Comité  connoîtra  immidiaîenient  de 
toutes  les  affaires  relatives  au  Corps,  à 
son  régime  et  à son  Service  , et  prononcera 
définitivement  à cet  égard,  sauf  dans  les 
cas  de  cassation oud’expulsion  doquelqucs- 
uns  de  ses  Membres,  qui  pourront  alors 
appeller  au  Conseil  de  TArmée  Patriotique 
des  Jugemens  rendus  par  le  Comité* 

Art.  LXX. 

Le  Comité  de  la  Cavalerie  sera  composé , 
comme  ceux  des  Régimens  d’Infaruerie^ 
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d’un  nombre  égal  d’OfficIers  et  de  Vo- 
lontaires ou  Bas-Olîicieis. 


Art.  LXXI. 


Ge  Comité  s’assemblera  ordinairement 
«ne  fois  la  semaine,  et  fixera  le  jour  de 
son  Assemblée. 


Art.  LXXI  I. 

Le  Comité  connoîtra  immédiatement  de 
toutes  les  affaires  relatives  au  Régiment , 
et  il  prononcera  sur  les  infractions  au  Ré- 
glement qui  seroient  commises  par  un  ou 
plusieurs  Membres  du  Régiment,  ainsi 
que  sur  les  différends  qui  pourroient  s’éle- 
ver entr’eux,  ayant  un  rapport  direct  au 
Service , sauf  l’appel  à l’Assemblée  géné- 
rale du  Régiment. 

Art.  LXXIII. 

Cette  Assemblée  générale  aura  lieu  une 
fois  le  mois.  Elle  prononcera  définitive- 
ment sur  l’appel  des  Jugemens du  Comité, 
a l’excepfion  des  cas  prévus  par  l’Article 
LXI  ci-dessus , auxquels  cas  l’appel  de  fes 
Jugemens  pourra  être  porté  au  Conseil  de 
l’Armée. 

Art.  LXXI V. 

L’Assemblée  générale  du  Régiment  ne 


pourra  délH^érer  qu’autant 
composée  du  tiers,  au  moins 
Membres. 


qu’elle  sera 
, de  tous  ses  / 


Art.  LXXV. 


Le  Corps  du  Génie  s’assemblera  deux 
fois  par  mois,  et  traitera,  dans  ses  As- 
semblées, de  toutes  les  affaires  relatives  à 
ses  fonctions  et  à son  Service,  ainsi  que  des 
entreprises,  sur  les  ouvrages  Militaires , qui 
seroient  dans  le  cas  de  porter  atteinte  à la 
sûreté  publique  , sur  le  rapport  que  chaque 
Ingénieur  sera  tenu  de  lui  en  faire. 


TITRE  QUATRIEME. 

Du  Conseil  de  F Armée  Vatriotiqiit 
Bordelaise,  ^ 

^ Art.  LXXVL 

X L sera  établi  un  Conseil  sous  le  nom  de 
Conseil  de  r Armée  Patriotique  Bordelaise, 
Ce  Conseil  sera  composé  du  Commandant- 
Général,  du  Major-Général  , du  Chef  de 
Division  de  semaine , des  Colonels , d’un 
Officier  et  de  deux  Volontaires  ou  Bas-Of- 
ficiers élus  dans  chaque  Régiment.  Le 
Quartier-Maître-Trésorier-Général  y aura 
droit  de  séance  avec  voix  consultative. 
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' Art.  LXXVII. 

Le  Cûioiiel  sera  représenté,  au  Conseil, 
par  le  Lieutenant-Colonel,  et  celui-ci  par 
le  Major,  en  sorte 'néanmoins  qu’il  ne  puisse 
y avoir  au  Conseil  que  deux  DiEciers  de 
l'Etat-Major,  dont  un  seulement  avec  voix 
délioérative.  En  l’absence  des  trois  Of- 
ficiers Majors , l’Officier  commandant  le 
Kégiment  aura  séance  au  Conseil  avec  voix 
délibérative. 

Art.  LXXVIII. 

Chaque  Régiment  élira , pour  Suppléans  , 
un  Officier  et  deux  Volontaires  ou  Bas- 
Officjers.  L Officier  Suppléant  ne  pourra 
représenter  que  le  Député  Officier  ; il  en 
sera  de  même  des  Suppléans  Volontaires 
ou  Bas-Officiers. 

- Art.  LXXIX. 

Un  Député  au  Conseil  ne  pourra  être 
en  même-temps  Membre  du  Comité  de  son 
Régiment,  à i^exception  des  Colonels  ou 
des  Officiers  qufles  représenteront , lesquels 
néanmoins  ne  pourront  voter  dans  le  Con- 
seil lorsqu’il  s’agira  de  Rappel  des  Juge- 
mens  rendus  par  les  Comités  de  leurs  Ré- 
tiniens. 


V 
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Art.  LXXX. 

Pareillement  les  Suppléans  des  Députés 
au  Conseil  ne  pourront  être  en  même- 
temps  Membres  ou  Suppléans  des  Membres 
du  Comité  de  leur  Régiment. 

Art.  XXXXI. 


Les  Suppléans  des  Députés  au  Conseil 
y auront  toujours  droit  de  séance,  mais 
iis  n^auront  que  voix  consultative  lorsqu’ils 
ne  représenteront  pas  un  Député  absent. 


Art.  LXXXIL 


Le  Conseil  de  TArmée  élira  deux  Se- 
crétaires, l’un  pris  parmi  les  Officiers,  et 
l’autre  parmi  les  Volontaires  ou  Bas-Of- 
ficiers ; ils  seront  dépositaires  des  registres  ^ 
et  conserveront  voix  délibérative. 

Art.  LXXXIIL 


Les  Secrétaires  du  Conseil  transcrircnf 
sur  le  registre,  l’expédition  qu’ils 'retire- 
ront du  Greffe  de  la  Municipalité,  des 
procès-verbaux  d’élection  de  tous  les  Of-. 
liciers  de  f Etat-Major  général  de  l’Armée; 
iis  y inscriront  aussi  les  noms  des  Dépuîé> 
au  Conseil  et  de  leurs  Suppléans,^ 

^ ^ ctu  C' 
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Art.  LXXXIV. 

Le  Conseil  de  TAnriée  tiendra  une  As- 
semblée ordinaire  chaque  semaine  ^ et  en 
fij^era  le  jour. 

Art.  LXXXV. 

Le  CornmandantrGénéral  pourra  as- 
sembler extraordinairement  le  Conseil*  lors- 
qu’il le  jugera  nécessaire. 

/ Art.  LXXXVI. 

Il  ne  pourra  refuser  de  le  convoquer  ex- 
traordinairement, s’il  en  est  requis  par  les 
quatre  Députés  d’un  Régiment  au  Conseil , 
^cu  par  le  Comité  d’un  Régiment  j ou  en- 
core par  six  Membres  du  Conseil. 

Art.  LXXXVII. 

Lorsque  le  Commandant -Général  dé- 
sirera consulter  l’Armée,  ou  aura  quelque 
objet  intéressant  à lui  communiquer,  il 
pourr^  donoe^fi’ordre  de  convoquer  les 
Régimens  par^Compagnies  , suivant  les 
formes  et  aux  lieux  ordinaires  de  leurs 
Assemblées  ; il  devra  aussi  donner  cet 
ordre  quand  le  Cçnseil  l’aura  jugé  néces- 
saire. 


( ) 

' Art.  LXXXVIII. 

Lorsque  le  Conseil  de  l’Armée  sera  as- 
semblé , le  Président  ne  pourra  lever  la 
séance  que  du  consentement  de  la  majeure 
des  Membres  présens. 

Art.  LXXXIX. 

Il  faudra  que  les  deux  tiers  au  moins 
des  Membres  du  Conseil  soient  présens 
pour  qu’ils  puissent  délibérer. 

Art.  XC. 

Le  Conseil  de  l’Armée  connoîtra  de 
toutes  les  affaires  qui  intéresseront  l’Armée 
en  général,  et  prononcera  définitivement 
sur  l’appel  des  Jugemens  rendus  par  les 
Comités  des  Régimens,  dans  les  cas  prévus 
par  les  Articles  LXl  et  LXII  ci-dessus. 

A RT.  X CI. 

Le  Conseil  sera  seul  Juge  des  infrac- 
tions au  Réglement,  qui  pourroient  être 
commi-sespar  les  Officiers  Généraux,  ainsi 
que  des  différends , ayant  un  rapport  direct 
au  Service,  qui  surviendroient  entre  ces 
Officiers,  ou  entr^eux  et  tout  autre  individu 
de  l’Armée,  ou  entre  des  individus  de 
divers  Régimens  , ou  enfin  entre  deux  ou 
plusieurs  Régimens  de  l’Armée, 


( ) 

Art.  XCII. 

Lorsqu'un  Officier  général  de  î'Armée 
aura  coonoissance  de  quelque  infraction 
au  Réglement,  commise  par  un  ou  plusieurs 
individus  de  quelque  Régiment , il  en  pré- 
viendra le  Colonel,  qui  assemblera  le 
Comité  pour  y statuer. 

Art.  XCIIL 

Lorsqu’un  Officier  général  de  l’Armée , 
étant  en  fonction,  aura  dressé  son  rapport 
de  quelque  infraction  au  Réglement,  il  le 
remettra  au  Conseil  de  l’Armée  , qui  pro- 
noncera immédiatement  et  définitive- 
ment , à moins  qu’une  Compagnie  ou 
le  Comité  d’an  Régiment  ne  soient  déjà, 
nantis  de  la  coonoissance  du  délit  par  le 
rapport  d’un  Officier  major  du  Régiment^ 
ou  du  Commandant  du  poste. 


TITRE  CI  N Q U I E M E. 

Des  Elediions. 

Art.  X C I V. 

O N procédera  le  24  Juin  et  le  26  Dé- 
cembre de  chaque  année,  à l’éléction*  des 
grades  dans  les  Compagnies  j les  27  Juin 


.et  27  Décembre  à celle  de  rEtat-Major 
des  Régimens  ; les  29  Juin  et  29  Décem- 
breà  celle  de  l’Etat-Major  général  de  EAr- 
niée  J quand  même  les  autres  élections  ne 
seroient  pas  terminées  ; en  obsetvant  qu’une 
personne , déjà  élue  à un  grade  quelconque , 
pourra  l’être  à un  grade  supérieur. 

Art.  XCV. 

Les  personnes  élues  n’entreront  en  exer- 
cice qu’au  premier  Juillet  et  au  premier 
Janvier  de  chaque  année  ; en  conséquence 
tous  les  Volontaires  en  grade  se  retireront , 
aux  époques  ci-dessus  fixées  5 dans  les  Com- 
pagnies auxquelles  ils  sont  ou  etoienr  at- 
tachés , pour  y voter  comme  les  autres  V o- 
lontaires , et  rentrer  momentanément  dans 
le  nombre  des  sujets  éligibles. 

Art.  XCVL 

Nul  ne  pourra  être  élu  à un  grade  quel- 
conque dans  l’Armée^  ni  à aucune  place 
de  Conseil  ou  de  Gomifé , s’il  o’a  servi 
pendant  six  mois  t Armée  Patriotique 

Bordelaise. 

Art.  XCVII. 

L’âge  pour  être  'élu  demeurera  fixé; 
savoir,  à trente  ans  accomplis  pour  le 
Commandant-Général  et  le  Major-Générai  ; 


( ) 

a vingt-cinq,  pour  les  Chefs  de  Division 
Colonels,  Lieutenans-Colonels et  Majors, 
aiasi  que  pour  les  Membres  ou  Suppléans 
des  Membres  du  Conseil;  et  à vingt-un 
ans  J aussi  accomplis,  pourtous  les  autres 
grades  de  l’Armée , de  même  que  pour  les 
places  de  Comité.  ‘ 

Art.  XCVIII. 

Les  OlEciers  d’une  Compagnie  ne  pour- 
ront être  pris  que  dans  la  Compagnie  ; 
ceux  de  î’Etat-Major  d’un  Régiment  ne 
pourront  l’être  que  dans  le  Régimentj  et 
de  l’Etat-Major-Général  ne  pourront 
lêtre  que  dans  le  corps  de  l’Armée. 

Art.  XCIX. 

Quand  on  procédera  à une  élection  quel- 
conque, les  absens  pourront  être  élus  comme 
les'présens  ; mais  les  présens  à l’électioa 
pourront  seuls  donner  leurs  suffrages. 

Art..  C. 

Les  Volontaires  en  grade  pourront  être 
élus  de  nouveau  à ceux  qu’ils  occupent, 
ou  à tous  autres  grades  et  places  de  Conseil 
©U  de  Comités. 

A R T.  C I. 

I. 

Les  Aide -Majors  seront  éligibles  aux 
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placesde  Conseil  et  de  Comité,  ainsi  que  les 
Trésoriers  et  Porte  - Drapeaux  , comme 
Officiers,  par  les  Compagnies  dans  les- 
quelles ils  auront  voté. 


Celui  quiseraélu  à un  grade  quelconque 
ou  place  de  Conseil  ou  de  Comité,  sera 
tenu  de  l’accepter,  à moins  que  ceux  qui 
l’auront  élu  ne  Pen  dispensent  d’après  Pex- 
posirioii  de  ses  motifs,  sauf  Pappel  au  Co- 
mité du  Régiment,  qui  statuera  définitive- 
ment. 

Art.  CIIL 


Pourra  néanmoins  celui  qui  aura  déjà 
occupé  un  grade  ou  une  place  pendant  ua 
semestre , refuser  pour  le  semestre  suivant 
la  continuation  des  mêmes  grade  ou  place 
seulement. 

Art.  CIV. 

Toutes  les  élections  quelconques  seront 
faites  au  scrutin. 

Art.  CV. 


Il  sera  fait  un  scrutin  individuel  et  sé- 
paré pour  chaque  grade  ; mais  quand  les 
mêmes  Electeurs' auront  à nommer  à plu- 
sieurs places  du  même  grade,  conjme  à 


celles  des  quatre  Chefs  de  Division,  des 
sixSergens,  des  six  Caporaux,  etc.,  il  sera 
iair  ^ pour  abréger  le  temps,  un  scrutin  par 
liste , contenant  autant  de  noms  qu'ii  y 
aura  de  places  du  même  grade  à conférer. 

Art.  CVI. 

Chaque  Volontaire  donnera  personnelle- 
îrent  son  suffrage  pour  tous  les  grades  de 
sa  Compagnie  , de  FEtar-Major  de  son  Ré- 
giment, et  de  l’Etat-Major  de  l’Armée.  Il 
en  sera  de  même  pour  toutes  les  places  oc- 
cupées par  des  Officiers  ou  par  des  Volon- 
taires dans  les  divers  Comités  des  Régi- 
mensj  et  dans  lé  Conseil  de  l’Armée  Pa- 
triotique, 

Art.'CVII. 

La  Compagnie  assemblée  pour  une  ou 
plusieurs  élections,  choisira  à haute  voix 
deux  Commissaires  Scrutateurs,  pour  re- 
cevoir et  vérifier  le  scrutin  avec  le  Pré- 
sident de  rAssemblée.  Le  procès-verbal  en 
sera  dressé,  par  le  Secrétaire,  sur  le  re-' 
gîstre  de  la  Compagnie.  Il  sera  première- 
ment procédé , par  le  scrutin  individuel,  à 
l’élection  du  Capitaine. 

Art.  CVIIL 

Les  Commissaires  Scrutateurs  feront , en 
présence  de  la  Compagnie , lecture  du  ré- 


suîrat  de  chaque  scrutin , même  de  ceux  qui 
n’enipoiteront  pas  de  nomination. 

Art.  CIX, 

Pour  être  élu  à un  grade  ou  à une  place 
quelconque,  il  faudra  réunir,  dans  les  scru- 
tins individuels,  la  moitié  des  voix  des 
Electeurs,  et  une  en  sus  ; mais  dans  les, 
scrutins  de  liste,  si  aucun  sujet  n’obtient 
au  premier  ou  au  second  tour  cette  ma- 
jorité absolue,  il  suffira  au  tioisieme  tour 
d’une  majorité  relative. 

Art.  CX. 

Si  au  premier  tour  de-  scrutin  indivî-' 
duel,  comme  pour  l’élection  d’un  Capi- 
taine, d’un  Sergent-Major,  etc.,  aucun  sujet 

n’obtient  la  majorité  des  voix  requise,  oa 
procédera  à un  second  scrutin , et  si  personne 
ne  l’obtient  encore  dans  ce  second  tour  , on 
prendra  les  noms  des  deux  VolontaireS^quî 
auront  réuni  le  plus  de  suffrages  ; et  il  sera 
fait  un  troisième  scrutin  qui  ne  roulera  que 
sur  ces  deux  prsonnes,  et  déterminera  la 
majorité  requise. 

Art.  CXL 

Si  dans  le  dernier  scrutin  il  y a ép-alité 
■ ,de  suffrages  , le  plus  âgé  des  deux  Volon- 
taires sera  élu. 


) 


( îO  _ . , 

Art.  CXII. 

Sî  dans  le  second  tour  d^un  scrutin  indî-» 
viduel , il  arrive  que  plus  de  deux  Vo- 
lontaires réunissent  une  pluralité  égale  de 
voix,  sans  avoir  la  majorité  requise,  les 
deux  plus  âgés  seront  seuls  portés  au  troi- 
sième scrutin. 

Et  si  dans  le  second  scrutin  un  Volon- 
taire réunit  le  plus  grand  nombre  des  voix 
sans  avoir  la  majorité , et  qu’il  s’en  trouve 
après  lui  deux  ou  plusieurs  autres  qui  en 
réunissent  un  nombre  égal,  le  plus  âgé  de 
ces  derniers  sera  joint  au  premier  pour 
faire  l’objet  du  troisième  scrutin. 

Art.  CXIII. 

Si  dans  un  scrutin  de  liste  pour  l’élec* 
tion  simultanée  de  plusieurs  grades  égaux 
( comme  des  six  Sergens  ) il  arrive  qu’aucun 
sujet  ne  réunisse  la  majorité  requise,  il 
sera  procédé  à un  second  scrutin  ; et  dans 
le  cas  où  personne  ne  l’obtiendroit  encore 
dans  ce  second  scrutin  , on  prendra  le  nom 
des  douze  sujets  qui  auront  réuni  le  plus  de 
suffrages  dans  ce  second  tour  , et  il  sera 
fait  un  troisième  scrutin  qui  ne  roulera  que 
sur  ces  douze  sujets,  dont  six  seulement 
pourront  être  portés  sur  chaque  billet, 
en  sorte  que  le  troisième  scrutin  roulera 

toujours 


toujours  sur  un  nombre  de  sujets  double 
de  celui  des  grades  à conférer. 

Art.  CXIV. 

Si  au  premier  tour  d’un  scrutin  de  liste 
( pour  l’élection  par  exemple  des  six  Ser- 
gens)  un  ou  deux  ou  trois  Volontaires  ob-. 
tiennent  la  majorité  des  voix  requise  ^ iis 
seront  élus  ; et  il  sera  fait  un  second  scrutin 
pour  Télection  de  ceux  qui  seront  encore  à 
nommer , lequel  scrutin  ne  contiendra  qu’un 
nombre  de  sujets  égal  au  nombre  des  grades 
qui  resteront  à conférer  ; et  si  au  second 
tour  de  scrutin  l’élection  n^est  pas  com- 
plefte,  on  procédera  à un  troisième  scru- 
tin , en  se  conformant  à la  réglé  générale 
énoncée  dans  l’article  précédent. 

Art.  CXV. 

En  cas  d’égalité  entre  les  sujets  qui  rên^ 
nîront  le  plus  de  voix,  le  plus  âgé  sera 
toujours  préféré,  ainsi  qu’il  a été  dit  aux 
Articles  CXI  et  CXII. 

Art.  CX  VI. 

Entre  plusieurs  Officiers  ou  Bas-  Officiers 
du  même  grade,  le  rang  se  réglera  par  la 
priorité  de  leurs  nominations;  er,en  cas 
qu’elles  aient  lieu  dans  le  même  tour 
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scrutin^  pâr  la  majorité  relative  des  voix  J 
et  enfin^  en  cas  d’égalité^  par  Tage, 

Art.  CXVII. 

Quand  il  s^'agira  d^élire  les  Officiers  ma- 
jors d’un  Régiment , les  Compagnies  de  ce 
Régiment  s’assembleront , et  procéderont  , 
par  un  scrutin  individuel  ^ successivement  à 
la- nomination  du  Colonel,  du  Lieutenant- 
Colonel,  du  Major,  du  Trésorier  et  du 
Porte-Drapeau  ; et , par  un  scrutin  de  liste, 
à la  nomination  des  Aide-Majors,  Si  le  Ré- 
giment est  composé  de  plus  d’un  Bataillon  , 
il  sera  procédé,  aussi  par  un  scrutin  deliste  , 
à la  nomination  des  Porte-Drapeaux. 

. Art,  CXVIIL 

Le  procès-verbal  du  scrutin  sera  porté 
par  les  deux  Commissaires  choisis  dans 
^ chaque  Compagnie , lesquels  se  réuniront 
dans  un  lieu  indiqué  par  l’ordre.  Le  Com- 
missaire le  plus  âgé  de  la  première  Com- 
pagnie sera  Président  , les  Commissaires 
de  la  seconde  et  de  la  troisième  seront  vé- 
rificateurs des  procès-verbaux , et  le  plus 
âgé  de  la  derniere  Compagnie  fera  les  fonc- 
tions de  Secrétaire.  Les  Compagnies  res- 
teront assemblées  jufqu!à  ce  que  la  nomir 
riacioa  soit  faite, 
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Art.  CXIX 

Si  le  premier  scrutin  n’a  pas  établi  la  mai 
joriré  requise  pour  l'éleciion,  les  Commis* 
saires  se  retireront  devers  leurs  Com- 
pagnies pour  procéder  à un  second  scru* 
rin.  Il  en  sera  de  même  pour  le  troisième 
scrutin , s^'ii  est  nécessaire  d'en  venir  à un 
troisième  tour. 

AÉt.  CXX. 

Dans  tous  les  cas  où  Ton  devra  faire  im 
troisième  scrutin  , les  personnes  sur  les- 
quelles il  roulera  ne  pourront  donner  leurs 
SuffrageSè 

Art.  CXXL 

~ Les  élections  de  rEtat~Major»Ôénéral  dé 
l'Armée  seront  faites  dans  la  forme  ci- 
dessus  indiquée,  à la  difterence  seulement 
que  les  procès-verbaux  des  Compagnies 
seront  remis  cachetés  aux  Commissaires,  qui 
se  retireront,  pouFen  faire  rouverture  , de?* 
vers  MM.  les  Officiers  Municipaux. 

Art.  CXXIL 

Immédiatement  après'  rélecdon  des  Of- 
ficiers de  TEtat- Major- Général , chaque 
Compagnie  nommera  , par  voie  de  scrutin  , 
un  Officier i et  çes  Qf&çiers  réunis  élirgril 


! 
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aussi  au  scrutin  deux  d^entrcux^  dont  Tua 
sera  Député  du  Régiment  au  Conseil  de 
l’Arnlée  ^ et  l’autre  Suppléant.  Chaque  Com- 
pagnie nommera  ^ en  la  mêmeforme,  deux 
Volontaires  ou  Bas-Ofticiers , qui  se  réu- 
niront pour  élire  également  au  scrutîri 
quatre  d’enîr’eux,  dont  deux  seront  Dé- 
putés au  Conseil , et  les  deux  autres  Sup- 
pléans. 

Art.  CXXIII. 

Celui  des  deux  Officiers  qui  aura  le  pre- 
mier obtenu  la  majorité  requise , ou  celui 
qui  aura  eu  le  plus  de  suffrages  ^ s’ils  sont 
élus  au  même  tour  de  scrutin  , ou  en  cas 
d’égalité , le  plus  âgé  sera  Dépuré  ^ et  l’autre 
Suppléant.  Il  en  sera  de  même  pour  les 
Volontaires  ou  Bas-Officiers,  sans  avoijc 
égard  au  grade  de  ces  derniers. 

Art,  CXXIV. 

Chaque  Compagnie  nommera  , par  scru- 
tin de  liste  > ses  deux  Députés  au  Comité 
du  Régiment  ; savoir  , deux  Officiers,  dont 
Tua  sera  Député  et  l’autre  Suppléant,  et 
deux  Volontaires  ou  Bas-Officiers,  dont 
l’un  sera  Député  er  rature  Suppléant,  diaprés 
la  réglé  établie  par  le  précédent  Article, 

art.  CXXV. 

A Tégard  des  crois  Volontaires  ou  Bas* 


( Î7  ) ...... 

Officiera  qui  doivent  être  choisis  indistinc- 
tement danstout  le  Régiment , chaque  Com- 
pagnie nommera,  au  scrutin,  un  Député 
pris  dansl’uneou  l’autre  de  ces  deux  classes , 
et  ces  Dépurés  réunis  éliront  aussi  au  scrutin 
trois  d’entr’eux,  pour  completter  le  nombre 
des  Députés  Volontaires  ou  Bas-Oiïiciers 
au  Comité  du  Régiment, 


Akt.  CXXVI. 


En  cas  de  remplacement  à quelque  grade 
ou  place  vacans , il  y sera  pourvu  de  la 
même  maniéré  que  pour  les  élections  gé- 
nérales. 

Art. 


deconvocation  pour  lesélectionsgénérales, 
et  il  indiquera  Theure  qui  aura  été  fixée  par 
MM.  les  Officiers  Municipaux,  pour  Tou- 
verture  des  scrutins  relatifs  aux  élections 
des  Officiers  de  FErat-Major  de  l’Armée. 


Les  Gommandans  des  Régimens  désigne- 
ront, dans  leuh  ordres  particuliers,  pour 
^la  convocation  des  Compagnies , l’heure  ec 
le  lieu  où  les  Commissaires  Scrutateurs  de- 
vront se  réunir,  en  exécution  de  TArticle 
lorsqu’il  sera  question  de  pro- 
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céder  à l'élection  de  TEraî-Major  du  Ré< 
gimenr^  du  Trésorier,  des  Portes-Drapeaux, 
des  Députés  au  Conseil,  et  des  trois  Vo-^ 
lontaires  Députés  au  Comité  du  Régiment* 

Art.  ÇXXIX. 

Les  procès-verbaux  des  élections,  soit 
pour  les  grades , soit  pour  les  places  de 
Conseil  ou  de  Comité,  seront  uniformes 
CT  conçus  en  ces  termes:  \ 

Aujourd'hui  , 

^ Patriotique  Bordelaise , ( ou  /e  Re- 


gimeijt  Patriotique  de 
©U  encore /a  Compagnie  duRé-* 

giment  Patriotique  do  ) 

dtani  légalement  assemblée  ( ou  assemblé  ) 
four  procéder , par  la  voie  du  scrutin , à P élec- 
tion d ( le  grade  ou  les 

grades,  la  place  ou  les  places  ) M, 
a été  élu  (pu  MM.  ont  été  élus  ) 

four  occuper  ( ce  grade  ou  ces  grades  ^ cette 
flaçe  ou  ces  places  ) jusqu  à F époque  prochaine 
des  élections  générales  de  V Armée  ; et  il  a été 
arreté  qu'il  ( lai  ou  leur  ) scroit  délivré  ( à sa 
ou  à leur)  réquisition  y une  expédition  du  pré- 
sent procès-verbal.  Fait  à Bordeaux , les  jour  ^ 
piois  et  an  que  dessus. 

Art.  CXXX. 

Aussitôt  quelesOificietsderEîat-Majoy 


' ( î?  ) . , ^ , , , 

du  Régiment  auront  été  élus,  le  Colonel 
le  Lieutenant-Colonel  et  le  Major  iront 
prêter  serment  entre  les  mains  du  Com- 
mandant-Général, lors  en  exercice  , pour 
n’entrer  néanmoins  en  fonctions  qu’aux 
époques  fixées  par  l’Article  XCV. 

Akt.  CXXXI. 

Après  que  le  Colonel  aura  prêté  ser- 
ment, il  recevra  celui  des  Capitaines , des 
Aide-Majors  , Lieuienans , Sous  - Lieute- 
nans,  Trésorier  et  Porte-Drapeaux  de  son 
Régiment. 

Art.  C XXXII. 

Le  Capitaine  recevra  aussitôt  après,  le 
serment  des  Sergens-Majors  , Sergens  , Ca- 
poraux et  Volontaires  de  la  Compagnie  , 
assemblée  à cet  effet. 

Art.  CXXXIII, 

Lorsque  le  Commandant-Général  aura 
été  élu  , il  sera  invité  à sç  rendre  à THôtel- 
de-Ville  , où  il  prêtera  serment  entre  les 
mains  de  la  Municipalité,  et  en  présence 
des  Commissaires  porteurs  des  procès-ver- 
baux des  scrutins.  Il  en  sera  demêine  pour 
le  serment  du  Major-Général. 

Art.  CXXXIV. 

Les  Aide-Majors-Génétaux  et  le  Quar- 
îierrMaîrre^Trésorier- Général  prêteront 


/ 


serment  entre  les  mains  du  Commandant- 
Générai. 

Art.  CXXXV. 

« 

La  formule  du  serment  à faire  par  les 
Ofîîciers  et  Volontaires,  sera  ceUe  fixée 
par  le  Décret  de  TAssemblée  Nationale, 
du  7 Janvier  D'étre  fidèles  à laNa-^, 

îion  la  Loi  et  au  Roi  ; de  maintenir  de  tout 
leur  pouvoir^  sur  les  réquisitions  des  Corps 
administratif  et  Municipaux  , la  ConstitU'^ 
lion  du  Royaume  ^ et  de  prêter  pareillement  ^ 
sur  les  mêmes  réquisitions , main  --forte  à 
V exécution  des  Ordonnances  de  Justice^  et  à 
celle  des  Décrets  de  F Assemblée  Nationale  , 
acceptés  ou  sanctionnés  par  le  Roi. 


TITRE  SIXIEME 

Des  Attestations  de  Service. 

AkN  CXXXVL  " 

Il  ne  pourra  être  donné  aucun  Brevet  nî 
Commission  aux  Officiers  et  Bas-Officiers 
de  l’Armée  Patriotique  s mais  il  leur  sera 
loisible  de  se  faire  délivrer  une  Expédition 
du  procès-verbal  de  leur  nomination,  dans 
la  forme  prescrite  par  PArticle  CXXIX. 

Art.  CXXXVII, 

Usera  loisible  également  à tout  Volon- 
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taire  de  se  faire  délivrer,  par  sa  Com- 
pagnie , une  Attestation  de  son  Service 
dans  TArmée  Patriotique.  Elle  sera  conçue 
en  ces  termes  : 

Nous  Officiers  ^ Bas- Officiers  et  Volon^ 
taïres  de  la  Compagne^  du  Fxégiment 

Patriotique  de  de- 

clarons  à tous  ceux  qui! il  appartiendra , que 

Volontaire  dans 
ladite  Compagnie  ^ en  rem.plit  les  fonctions 
avec  honneur  ; en  foi  de  quoi  lui  axons  de- 
livré  la  présente  Attestation.  A Boraeaux , 

U 

Art.  CXXXVIII. 

Les  Expéditions  des  procès-verbaux 
d’élection  , et  les  Attestations  de  Service 
pour  les  Volontaires , seront  délivrées  sans 
fraix,  sur  papier,  timbré  des  Armes  de  la 
Ville;  ceux  qui  les  voudront  sur  parche- 
min, en  paieront  le  coût  ; elles  porteront 
en  tête  ces  mots  : 

Armée  Patriotique  Bordelaise. 

PAgiment  de 

Elles  seront  scellées  du  sceau  du  Régi- 
ment, et  il  sera  loisible  à ceux  qui  les  de- 
manderont de  les  faire  viser  par  MM.  les 
Officiers  de  k Municipalité,  après  toute 


fois  qu'elles  auront  été  visées  ; savoir  ; 
celles  des  Major-Général  , Chefs  de  Di- 
vision ^Quarrier-Maître-Trésorier^Général, 
Colonels^  Lieutenans-Colonelset  Majors, 
par  le  Commandant-Général  ; celles  des  Ca- 
-piraines,  des  Aide-Majors,  Lieutenaos, 
Sous-Lieurenans , Trésoriers,  Porte- Dra- 
peaux , Députés  au  Conseil,  Membres  des 
Comités  et  leurs  Suppléans,  par  les  Co- 
lonel et  Major  du  Régiment , et  par  le  Com- 
mandant-Général ; et  celles  des  Sergens- 
Majors , Sergens  et  Caporaux,  ainsi  que 
les  Attestations  pour  les  Volontaires,  par 
le  Capitaine  de  la  Compagnie  , le  Co- 
lonel et  le  Major  du  Régiment,  et  par  le 
Commandant-Général, 


SECTION  SECO^NDE, 

Du  Service. 

TITRE  P R E M I ER, 

T) a Service  ordinaire. 

Art'.  C X X X I X. 

E Service  ordinaire  consistera  dans  la 
garde  de  nuit  de  la  Ville  de  Bordeaux  et 
de  ses  FaUi^bourgs^  et  dans  ks  précautions 


journalières  à prendre  pour  assurer  au  be- 
soin le  Service  extraordinaire. 

Art.  CXL, 

LesRégimens  d’infanterie  auront,  à cet 
effet,  des  Corps-de»Garde  dans  leurs  Pa- 
roisses respectives.  De  ces  Corps*de-Garde 
sortiront  des  Patrouilles  qui  veilleront  à 
la  sûreté  et  à la  tranquillité  publiques. 

Art.  ÇXLI. 

Le  Corps  de  l’Artillerie  établira  ses  Corps- 
de-Garde  sur  les  Quais.  Ses  Patrouilles  veil- 
leront aussi  à la  sûreté  et  à la  tranquillité 
du  Port.  Ses  rondes  se  feront  tant  sur  terre 
que  sur  Peau. 

A R T.  C X L 1 1. 

Le  Service  ordinaire, de  la  Cavalerie  con- 
sistera à faire  chaque  jour,  à l’heure  où  les 
Patrouilles  cesseront,  une  tournée  dans  la 
Ville  J Fauxbourgs  et  environs  de  Bor- 
deaux , pour  y maintenir  le  bon  ordre. 

Art.  CXL  III. 

Le  Service  ordinaire  du  Corps  du  Génie 
consistera, 

1°.  A veiller  à ce  qu’il  ne  se  construise 
aucun  ouvrage  capable  d’alarmer  les  Ci- 
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toyeiis  , ou  de  porter  atteinte  à la  sûreté 

publique. 

2'’  A surveiller  ceQx  qui  existent  actuelle- 
înent,  pour  qu'il  n’y  soit  rien  changé  ni 
ajouté  à l’insçu  et  sans  l'agrément  de  la  Cité, 
et  à en  rendre  compte  au  Général,  ainsi 
qu’au  Conseil  de  l’Armée. 

A dresser  tous  les  plans  dont  le  Gé-" 
nétal  et  le  Conseil  de  l’Armée  auront  be- 
soin dans  la  Ville  de  Bordeaux  et  ses 
Fauxboürgs , soit  pour  établir  le  point  de 
rahement  le  plus  avantageux,  soit  pour  con- 
noure  les  positions  respectives  de  tous  les 
Corps-de-Garde  établis.  Les  Surnuméraires, 
a la  suite  du  Corps  du  Génie,  feront  en 
outre  la  Garde  de  nuit  ordinaire,  dans  les 
Compagnies  de  leur  quartier. 

Art.  CXLIV. 

Les  Corps-de-Garde  nécessaires  au  Ser- 
vice des  Gardes  de  nuit , seront  placés  dans 
tels  lieux  des  Paroisses  que  les  Comités  des 
Régimens  jugeront  les  plus  convenables  ; 
et  les  Majors  en  donneront  connoissance , 
tant  au  Commandant-Général  qu’aux  Of- 
ficiers-Généraux de  l'Armée,  ainsi  que  des 
changemens  que  les  mêmes  Comités  trou- 
veront à propos  d’en  faire. 

Art.  CXLV. 

Les  Corps -de -Garde  seront  fournis,' 


chauffés  en  bois,  et  éclairés 3 aux  frais  de 
la  Ville,  lis  contiendront  un  lir-de-camp 
pour  douze  personnes,  un  râtelier  pour 
les  AfiT.es,  une  table  avec  tiroir  fermanc 
àcltf,  contenant  du  papier^  plumes, encre 
et  canif;  deux  chandeliers  ^ une  paire  de 
moucheues  et  un  fanal  ; il  sera  établi  en 
dehors  une  guérite* 

Art.  CXLVI. 

\ 

Les  Volontaires  qui  devront  monter  la 
Garde,  en  seront  prévenus  la  veille  par  les 
Caporaux. 

Art.  CXLVII. 

Tout  Volontaire  sera  tenu  de  faire  per- 
sonnellement son  Service.  S’il  a des  raisons 
légitimes  de  s’en  dispenser^  il  devra  les 
proposer  au  Commandant  de  la  Com- 
pagnie, avant  Thetire  de  midi  du  jour  pour 
lequel  il  aura  été  commandé. 

Art.  CXLvIII. 

Un  Officier  eu  Volontaire  étant  de  Gardé 
ou  en  Service  , ne  pourra  être  arrêté  y sous 
quel  prétexte  que  ce  soit , sans  la  permission 
du  Commandant  du  poste. 

Art.  CXLIX. 

Adater  du  24  Juin  prochain^  les  Officîerg 
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€f  Volontaires  qui  changeront  de  Paroîs^ê 
seront  tenus  de  faire  le  Service  dans  celle  de 
leur  nouveau  domicile  ; et  jusqu’à  éette 
époque  ceux  qui  ont  changé,  ou  qui  chan- 
geront de  domicile , pourront  opter  de  faire 
le  Service  de  simple  Volontaire  dans  la 
Compagnie  de  leur  nouvelle  Paroisse,  ou 
de  continuer  celui  qu’ils  faisoient  danscelle 
à laquelle  ils  sont  attachés* 

Art.  C L* 

Tous  Citoyens  et  Domiciliés  de  la  Ville 
et  Fauxbourgs,  quoique  revêtus  d’un  grade 
quelconque  dans  l’un  des  Régimens  Patrio- 
tiques des  environs , ou  d’une  autre  Séné- 
chaussée, seront  tenus  défaire  le  Service 
dans  la  Compagnie  du  quartier  qu’ils  ha- 
bitent à Bordeaux , suivant  le  grade  qu’ils 
y auront , du  autrement  comme  simples  Vo- 
lontaires* 

A RT.  C L L 

c 

Les  Volontaires,  commandés  pour  la 
Garde  de  nuit , se  rendront  au  lieu  indiqué 
parles  Compagnies,  assez-tôt  pour  que  les 
Corps-de-Garde  soient  garnis  à l’heure  de 
la  retraite.  Le  premier  appel  en  sera  fait  , 
par  le  Sergent-Major , au  lieu  de  la  réunion  ; 
et  quand  les  Volontaires  seront  rendus  au 
Corps  de-Garde^  il  sera  fait  un  second  appel, 


par  le  Sergent  de  Section  ^ en  présence  du 
Commandant  du  poste. 

Art.  CLIL 

Chaque  Corps-de-Garde  sera  fourni  de 
vingt-un  hommes  , c'^est- à-dire  , d’une 
Section  complerte* 

Art.  CLIIL 

Le  Service  des  Gardes  et  Patrouilles  se 
fera  par  Sections  de  Compagnies  ^ et  non 
par  Compagnies  entières. 

Art.  CLIV. 

Tout  Régiment  fera  monter  autant  de 
Sections  de  différentes  Compagnies  qu’il  ^ 
aura  de  Corps-de-Garde. 

Art.  CLV. 

Tout  Régiment  qui  fournira  plusieurs 
Sections  de  Compagnies, fera  commander 
la  première  par  un  Capitaine;  la  seconde  ^ 
par  un  Lieutenant;  la  troisième,  par  un 
Sous-Lieutenant,  et  ainsi  de  suite,  en 
évitant  que  tous  les  postes  soient  commandés 
par  des  Officiers  du  même  grade. 

Art.  CLVI. 

/ 

Les  Sections  ç[ui  seront  commandéespour 


la  Garde  de  nuit , devant  l etre  la  veille  de 
leur  montée , seront  censées  de  Service 
soudain  la  descente  de  l’autre  Patrouille , 
et  se  tiendront  prêtes  à marcher  au  pre- 
mier ordre. 

Art.  CL VII. 

Le  Service  ordinaire  sera  disposé  parles 
Majors  des  Régimens  , et  suivi  par  les 
Aide^Majois,  qui  tiendront  un  registre 

à cet  eiFet.  

Art.  CLVIII. 

Les  Chefs  de  Division  feront  le  Service 
par  semaine. 

Art.  CLIX. 

\ 

Les  Aide-Majors  des  Régimens  feront 
aussi  leur  Service  par  semaine. 

Art.  CLX. 

Il  y aura  tous  les  jours  un  Colonel,  un 
Lieutenant-Colonel  et  un  Major  de  Service 
de  jour. 

Art.  CLXI. 

‘ Lfi^err'ice  de  ces  Officiers  commencera 
par  le*-Golonel  du  premier  Régiment , le 
Lisiitenant-Coloneldu  second,  et  le  MajoE 
du  troisième. 

Art.  CLXII. 

Ces  Officiers  seront  remplacés  le  lende- 
main 
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înain , par  le  Colonel  du  second  R'égimenr,' 
le  Lieutenant-Colonel  du  troisième  , le 
Major  du  quatrième  ^ et  ainsi  de  suite. 

^ Akt.  CLXIII. 

Les  Officiers  de  Servn'ce  de  jour  se  ren« 
drontà  l’Ordre  chez  le  Général,  et  se  tien- 
dront prêts  à marcher  en  cas  d’événement. 

Art.  CLXIV. 

Ils  seront  censés  de  Service  de  jour  pen- 
dant vingt-quatre  heures,  à compter  de-^ 
, l’heure  de  l’Ordre , jusqu’au  lendemain  à la 
même  heure. 

Art.  GLXV.  ' - 

Ce  Service  sera  commandé  par  le  Chef 
de  Division  de  semaine , qui  tiendra  un  re- 
gistre à cet  effet.  ^ 

Art.  CL XVI.  ; 

Le  Capitaine  commandera  la  première 
Section,  et  aura  sous  lui  deux  Sergens  et 
deux  Caporaux;  le  Lieutenant  commandera 
la  seconde,  et  aura  sous  lui  deux  Sergens 
ctdeux  Caporaux;  le  Sous-Lieutenant  com- 
mandera la  troisième,  et  aura  sous  lui  deux 
.Sergens  et  deux  Caporaux;  s’il  n’y  a que 
deux  Sections , le  Capitaine  et  le  Sous*? 

D 


Lieutenant  seront  à la  première  ; le 
ïenaut  à la  seconde  ; et  les  Sergens  et  Ca- 
poraux seront  également  répartis. 

Art.  CLXVII. 

Chaque  Section  se  rendra  en  ordre  de 
marche,  avec  son  Commandant  a la  tete, 
au  Poste  qu’elle  devra  occuper. 

Art.  cl  XV  III. 

Il  sera^placé  une  Sentinelle  devant  les 
armes , et  le  Caporal  aura  soin  de  répartir 
les  heures  de  faction  entre  les  Volontaires  ; 
cependant,  si  quelque  cas  extraordinaire 
l’exigeoit,  on  augroenteroit  lês  Sentinelles. 

Art.  cl  XIX. 

S’il  y a deux  ou  trois  Caporaux  dans 
un  Corps-dc.Garde  , le  plus  ancien  sera  le 
Caporal  de  consigne^  et  les  autres^  Caporaux 
deWe.  Le  Caporal  de  consigne  recevra, 
du  Commandant  du  Poste , le  mot  e 
Tordre,  pour  recevoir  les  Rondes  er  Pa- 
trouilles. Il  sera  chargé  de  veiller  a ce  qu  il 
ne  soit  fait  aucune  dégradation  au  Corps- 
de-Garde.  Les  Caporaux  de  pose  relèveront 
la  Sentinelle,  lui  donneront  la  consigne, 
CI  feront  les  Patrouilles. 
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Art.  CLXX. 

La  consigne  donnée  , le  Caporal  fera  le 
commandement  de  portc^  vos  armés  , ce 
qui  sera  exécuté  par  les  deux  Sentinelles  ; 
et  à celui  de  marche,  l’ancienne  Sentinelle 
et  le  Caporal  rentreront  dans  le  Corps-de- 
Garde. 

Art.  cl  XXL 

Les  Sentinelles  ne  se  laisseront  jamais 
relever , ni  donner  de  nouvelles  Consignes 
que  par  les  Caporaux  de  pose  de  leur  Poste! 

Art.  CLXXir. 

S Les  Sentinelles  ne  pourront  jamajsquitter 

eurs  armes,  chanter,  siffler,  ni  s’écarter 
le  leur  Poste  à plus  de  vingt  pas. 


Art.  CLXX  II  I. 

Les^  Sentinelles  porteront  les  armes 
lorsqu  une  ronde  passera. 


Art.  CLXX IV. 

Lorsque  la  Sentinelle  verra  ou  entendra 
quelqu  un  en  querelle , aux  environs  de  son 
poste,  elle  criera  : â La  Garde.  Le  Com- 
mandant du  Poste  enverra  un  Bas-Officier 
avec  plusieurs  Volontaires , pour  arrêter  le» 
querelleurs. 


A R T.  c L X S V. 

Si  les  Sentinelles  apperçoivent  quelque 
incendie',  elles  crieront  ; au  feu  j et  dans  ce 
cas  le  Commandant  du  Poste  seconformeta 
à ce  qui  sera  prescrit  par  les  Articles 
CXCIV  et  CXCV  ci-après. 

Art.  CLXXVI. 

. Les  Sentinelles  ne  se  laisseront  jamais 
approcher  de  trop  près  pendant  la  nuit  , 
par  qui  que  ce  soif  ; pour  cet  effet  elles 
feront  passer ^ autant  que  faire  se  pourra, 
Iqs  allant  et  venant  d\x  côté  opposé  à celui 
deleurposie. 

Art.  CLXX  VH. 

Les  Sentinelles  crieront  d’une  voix  forte  J 
aux  personnes  qui  passeront  ^ qui  vive}  Si 
après  avoir  crié  trois  fois,  on  s’approche 
d’elles  sans  répondre,  elles  crieront  halte 
/à,  en  présentant  la  bayonnerte  pour  se 
mettre  en  défense  , elles  avertiront  en 
îTiême-remps  le  Caporal,  en  criant:  Ca- 
poral  ^ hors  la  Garde,  Celui-ci  sortira  avec 
des  Volontaires  armés,  et  conduira  au 
Corps-de-Garde  les  personnes  qui  auront 
refusé  de  répondre. 

Art.  CLXX  VH  L 
Si  quelque$  personnes  insultent  uns  Se«» 


Art.  CLXXX. 

Si  la  Ronde  ou  Patrouille'  ne  donne  pas 
le  mot  de  TOrdre  j,  le  Commandant  du  Poste 
la  retiendra , prendra  le  nom  de  tous  ceu^c 
qui  la  composent , et  enverra  la  note  , par 
un  Caporal  et  deux  Volontaires,  suivant 
la  force  du  Poste , au  Corps-de-Garde  d'ou 


tînelle,  elle  appellera  la  Garde,  qui  les 
arrêrera;et  le  Commandant  du  Poste  , après 
en  avoir  dressé  procès-verbal  , les  fera  con- 
duire dans  les  Prisons  de  rpIôtel-de-Ville , 
pour  être  jugées  par  qui  il  appartiendra. 


Art.  CLXXIX. 


Lorsque  la  Sentinelle  appercevra  une 
Ronde  ou  ParrouiUe,  elle  criera  qui  vive  ? 
tî  après  que  cette  Ronde  ou  Patrouille  se 
sera  annoncée,  la  Sentinelle  criera  *.  haltclà  ; 
Caporal  y hors  la  Garde  ^ en  expliquant  si 
c’est  une  Ronde,  et  Tespece  dont  elle  est. 
Le  Caporal  sortira  , s’avancera  à la  Sen^ 
îiüqUq  9 cïierdi  'guivive  ? Lorsqu^'on  lui  aura 
répondu , et  qu’il  aura  reconnu  la  Ronde  ou 
Patrouille  , il  criera  : avance  qui  a VOrdre , 
présentera  ses  armes  pour  se  mettre  en  dé- 
fense contre  celui  qui  s’avancera , en  recevra 
le  mot,  et  lui  rendra  celui  de  ralliement  ; 
et  si  le  mot  qu’il  reçoit  est  celui  de  la  Place 
il  laissera  passer  la  Ronde  ou  Patrouille. 
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la  Patrouille  aura  déclaré  être  partie^  afin 
qu'on  puisse  la  réclamer. 


Art.  CLXXXL 


Les  Sentinelles  et  les  Patrouilles  se  por- 
teront respectivement  les  armes. 


Art.  CLXXXH. 


Le  Commandant  d^un  Poste  fera  partir 
une  Ronde  ou  Patrouille,  dès  son  arrivée 
au  Poste  , et  chaque  Ronde  sera  composée 
au  iBoias  de  huit  hommes. 


Chaque  Paîrouîlle  veillera  essentielle- 
ment  à la  Garderie  sa  Paroisse,  Néanmoins 
elle  pourra  aller  dans  les  Paroisses  limi- 
îrophes  i mais  elle  ne  pourra  rester  dehors 
plus  d’une  heure , sans  des  raisons  dont  elle, 
rendra  compte  au  Commandant  du  Poste, 


Art.  CLXXXîV. 

Lorsqu’une  Patrouille  trouvera  des  per- 
sonnes suspectes,  ou  faisant  du  désordre 
elle  les  arrêtera , les  conduira  à son  Corps- 
de-Garde  , et  en,  rendra  compte  à TOfficier 
commandant  le  Poste.  Cet  Officier  pourra, 
STly  a lieu,  les  envoyer  à rHôtel-de^VîlIe  , 
en  les  faisant  conduire  , à cet  effet , au  plus 
prochain  Corps^de-Garde  de  Guet.  Dans  e© 


cas,  leCommaqdant  du  Poste  dressera  son 
rapport , signé  de  lui,  des  Sergens  et  Ca- 
poraux de  Qarde,  lequel  rapport  il  fera 
remettre  à MM.  les  Officiers  Municipaux. 


Art.  CLXXXV. 


Les  Patrouilles  n’entreront  point  dans  les 
maisons  des  particuliers,  à moins  qu’elles 
n’y  soient  appellées  par  quelqu'un  de  la  mai- 
son , ou  par  des  voisins.  En  cas  de  désordre 
ou  de  querelle,  dans  la  maison  d’un  Par- 
ticulier, elles  pourront  frapper  à la  porte, 
et  offrir  leurs  secours  si  on  en  a besoin. 

Art.  CLXXXVr. 

Les  Patrouilles  pourront,  sans  en  être 
requises,  entrer  dans  les  Lieux  publics, 
tels  qu^ils  sept  désignés  par  les  Ordon- 
nances de  Police , en  cas  de  bruit  ou  de 
querelle  seulement. 

Art.  CLXXXVIî. 

Lorsqu’une  Patrouille  trouvera  une  porte 
ouverte,  elle  fraperaet  demandra  le  Maître 
de  la  maison,  auquel  elle  enjoindra  de 
fermer  sa  porte,  en  offrant,  s’il  le  de^ire, 
de  visiter  sa  maison,  pour  voir  s’il  ne  s’y 
seroit  pas  introduit  quelque  malfaiteur. 

Are.  GLXXXVIIÎ. 

Ceux  que  les  Patrouilles  rencontreront 


. ^ ><5  > . 

dans  les  rues  a une  heure  indue,  pourront 
érre  interrogés, par  le  Chef  deia  Patrouile  , 
sur  leur  nom  et  leur  demeure  ^ et  il  pourra 
les  laisser  passer  librement  ou  les  accom- 
pagner chez  eux. 

Art.  CLXXXîX. 

Lorsqu’une  Ronde  ou  Patrouille  apper- 
ce\rrauneou  plusieurs  personnes  sans  armes, 
la  Ronde  ou  Patrouille  ne  criera  pas  qui 
vive  ? mais  elle  laissera  approcher  les  per- 
sonnes, ou  s^'en  approchera  elle-même  sans 
bruit , afin  de  les  reconnoître.  Si  elles  pà- 
roissent  suspectes,  elle  les  conduira  au 
Corps-de*Garde.^ 

Art.  ex C.  ' 

Les  Patrouilles  devront,  dans  tous  les 
cas,  marcher  en  silence,  se  comporter  avec 
tranquillité  et  circonspection,  et  n^’oppo- 
seront  la  force  qu’à  la  résistance  ou  à Tagres-» 
sion. 

Art.  CXCÎ. 

Si  deux  Rondes  ou  Patrouilles  se  ren^ 
contrent , et  qu’elles  ne  soient  pas  d’accord 
sur  le  .mot  de  l’Ordre,  elles  se  retireront 
pour  le  demander  au  Corps-de-Garde  le 
plus  voisin,  autre  néanmoins  que  celui  des 
yairouiiles  respectives<»  • 


Art.  CXCir. 

Lorsque  des  Patrouilles  se  rencontreronf, 
la  première  qui  découvrira  l’autre  criera 
qut  vive?  se  fera  donner  par  elle  le  morde 
rOrdre,  er  lui  rendra  celui  de  ralliement, 
sans  distinction  de  Régiment  ni  de  grade. 
Si  les  deux  Patrouilles  crient  à la  fois,  le 
Commandant  du  plus  àncien  Régiment,,  ou 
de  la  plus  ancienne  Compagnie,  recevra 
le  mot  de  l’Ordre. 

Art.  CXCîH. 

'Les  Patrouilles  à cheval  ne  mettront  pas 
pied  à terre  pour  donner  le  mot. 

Art.  CXCîV. 

En  cas  d’incendie,  pendant  la  nuit,  le 
Commandant  du  premier  Poste  où  l’on  s’en 
appercevra,  enverra  sur-le-champ  un  Ca- 
poral et  deux  Volontaires  , pour  voir  si  le 
feu  est  dangereux  ; s’il  paroît  tel  au  Ca- 
poral, il  l’enverra  dire  tout  de  suite  au  Corn- 
mandant  du  Poste,  qui  détachera  un  autre 
Caporal  et  six  Volontaires , oudavantage, 
suivant  la  force  de  son  Poste,  pour  em- 
pêcher le  désordre  et  faciliter  les  premiers 
secours  ; ils  ne  laisseront  approcher  que 
ceux  qui  porteront  des  seaux,  des  pom-^ 
pes^  etc. , et  autres instrumenspour  éteindre 
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le  feu,  ou  des  ouvriers  propres  à donner 
du  secours. 

Art.  CXCV. 

Le  Commandant  enverra  en-même-temps 
deuxSergens,  Tun  chez  le  Commandant- 
Général , Taurre  devers  MM.  les  Officiers 
Municipaux  J pour  les  avertir  de  Hncendie, 
afin  qufils  puissent  pourvoir  aux  secours 
nécessaires  ; et  lorsque  ces  secours  seront 
arrivés,  les  premiers  détachemens  retour- 
neront à leur  Poste. 

Art.  CXCVL 

Quand  le  tocsin  sonnera,  routes  les  Gardes 
desdifférens  Régimens-se  tiendront  sous  les 
armes  dans  leur  Poste. 

Art.  CXC  VîI. 

Lorsque  le  Saint-Sacrement  passera  à la 
vue  d’une  Garde  , le  Corrfmandant  fera 
mettre  les  Volontairessous  les  armes  ; ils  les 
présenteront,  mettront  le  genou  droit  en 
letre  , ôteront  leur  chapeau  , et  le  place- 
ront sur  le  genou  gauche.  Le  Commandant 
donnera  une  escorte  d’un  Bas-Officier  et  de 
deux  Volontaires,  qui  porteront  les  armes 
au  bras  droite  marchant  près  du  Saint-Sa- 
crement, er  couverts,  lisseront  relevés  par 
le  premier  Poste  j s'^il  ne  s’en  trouve  pas. 


( 
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ils  accompagneront  le  Saint -Sacrement 
jusqu’à  TEglise. 

Art.  CXCVIII. 

Le  Général  et  les  Officiers-Généraux  fe- 
ront la  Ronde-Générale  aussi  souvent  qu’il 
leur  sera  possible,  dans  les  différens  Postes 
de  l’Armée  où  ils  le  trouveront  nécessaire. 

Art.  CXCIX. 

\ 

Il  en  sera  de  même  pour  les  Colonels  et 
Majors  qui  ne  pourront  néanmoins  faire  la 
Ronde  que  dans  les  Postes  assignés  à leurs 
Régimens  ; et  l’Aide-Major  de  Service  la 
fera  régulièrement  chaque  soir  dans  ces  der- 
niers Postes. 

Art.  C C. 

Lorsque  le  Génér^al  jugera  à propos  de 
faire  la  Ronde  à cheval,  il  sera  escorté 
d’une  Brigade  du  Régiment  de  Cavalerie ^ 
sans  être  tenu  , en  aucun  cas  , de  descendre. 
Si  le  Général  fait  la  ronde  à pied,  il  sera 
escorté , de  Poste  en  Poste , d’un  Sergent  et 
de  quatre  Volontaires.  Cette  escorte  se 
prendra  au  premier  Poste  où  le  Générai 
commencera  sa  Ronde. 

Art.  g c I. 

Quand  cette  Ronde  approchera  d’un 


cïieïd.  halte  là,  La  Senîineüe  avertira  en- 
suite le  Caporal , en  criant:  Caporal^  hors 
la  Garde ^ Ronde  du  Général,  ^Le  Caporal 
en  avertira  aussitôt  le  Commandant  du 
Poste  , qui  fera  prendre  les  armes  à toute  sa 
Garde,  et  la  formera  en  haïe  sur  deux  ou 
sur  trois  rangs  devant  les  armes,  suivant 
le  nombre  de  ses  Volontaires, 

Art.  CCH. 

Le  Commandant  du  Poste,  après  avoir 
fait  reçonnoîrre  la  Ronde  par  le  Caporal  et 
deux  Volontaires,  se  portera  à dix  pas  en 
avant  de  sa  Garde,  escorté  de  quatre  Vo- 
lontaires qui  feront  hauCles  armes  ^ et  à 
deux  pas  en  arriéré  de  lui.  II  criera  ensuite 
avance  à rOrdre\  et  lorsque  le  Général  se 
sera  approché  du  Commandant  du  Poste, 
celui-ci,  après  avoi r donné  le  mot  de  l’Ordre, 
recevra  du  Général  celui  de  ralliement,  en 
mettanr  chacun  la  main  sur  la  garde  de 
Fépée  de  Fautre,  et  en  ôtant  chacun  leur 
chapeau. 

Art.  CCH L 

II  en  sera  usé  de  même  pour  la  Ronde 
du  Major-Général  et  des  Officiers  Supé- 
rieursqui  seroienî  commandés  pour  la  visite 
des  Postes  pendant  la  nuit,  lesquels  api‘ès 


I 
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avoir  répondu  ^xxquivive , Ronde  du  Major^ 
Général  ^ ou  du  Colonel  ou  Major  de  Ser- 
vice ^ seront  reçus  comme  le  Généi'ai,  a 
Texception  cependant  que  TOfficier  de 
Garde  ne  se  portera  qu"à  quatre  pas  en 
avant,  escorté  de  deux  Volontaires,,  et 
que  Tescorte  de  ces  OiEciers  Supérieurs  ne 
sera  que  d’un  Caporal  et  de  deux  Volon- 
taires. 


Lorsque  le  Major-Général  ou  les  Chefs 
de  Division  feront  la  Ronde  à cheval  , ils 
seront  escortés  d’un  Brigadier  et  de  deux 
Cavaliers  du  Régiment  Patriotique. 


T.  CCV. 

es  devront  se  munir  d’ua 
que  l’Officier  Supérieur  fera  porter 
par  une  personne  à gages. 


Le  Commandant  d’un  Poste  ne  îe  quittera 
pas,  pendant  la  durée  de  sa  Garde,  sous 
quelque  prétexte  que  c,e  soit  ; il  dressera  un 
rapport  exact  et  détaillé  de  tout  ce  qui  se 
sera  passé  pendant  sa  Garde  , signé  de  lui ^ 
des  Sers-eos  et  Caporaux  de  Service. 

VIL 

Poses  veillera  a 


Depuis  le  premier  Mai  jusquVu  dernier 
Septembre  3 les  Patrouilles  quitteront  leurs 
Postes  à quatre  heures  du  matiri  $ depuis  le 
premier  Octobre  ju^u’au  dernier  Novem- 
brCy  à cinq  heures  ; depuis  le  premier  Dé^ 
cembre  jusqu^au  3 i Janvier,  à six  ; et  depuis 
le  premier  Février  jusqu’au  dernier  Avril, 
à cinq.  Le  lendemain  à neuf  heures,  le 
Commandant  du  Poste  ira  chez  le  Major 
lui  remettre  les  verbaux  de  la  nuit,  ou  les 
lui  enverra  si  ses  àfFaires  ae  lui  permettent 
pas  d’y  aller  en  personne. 

Art.  CCIX. 

L’obéissànçe  et  la  subordination  dans  les 
Grades,  étant  volontaires,  elles  n’auront 
de  durée  que  le  temps  du  Service  ; hors 
de  là  tout  rentrera  dans  l’ordre  accou- 
tumé. 


ce  qu  on  ne 

Garde  ; à ce  qu’on  n^y  porte  ni  vin , ni 
liqueur  ; et  en  général,  à ce  qu’il  ne  s’y 
passe  rien  de  contraire  à la  décence  et  au 
bien  du  Service.  Il  n’y  laissera  entrer  que 
les  Volontaire  de  Service,  les  Rondes  et 
Patrouilles. 

Art.  CC VIIL 


/ 
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T I T R E DEUXIEME. 

Des  Honneurs  Militaires. 

A R T.  C C X. 

Si, le  Saint-Sacrement  passe  devant  un 
Régiment  ou  une  Compagnie  assemblés , 
le  Régiment  ou  la  Compagnie  présentera 
les  armes,  et mettralegenou  droit  en  terre, 
le  chapeau  sur  le  genou  gauche  ; les  Officiers 
salueront  du  drapeau  et  de  Fépée  , et  met- 
tront le  genou  droit  en  terre  , en  ôtant  le 
chapeau  de  la  main  gauche  ^ les  Tambours 
battjront  aux  champs. 

Art,  CÇXÏ. 

Toute  Troupe  de  Cavalerie  étant  à che- 
val, mettra  le  chapeau  sur  la  crosse  du  pis- 
tolet, et  le  sabre  à la  main.  Les  Officiers 
salueront  de  Tétendart  et  de  Tépée. 

Art.  CCXIL 

I 

Si  la  Troupe  d’infanterie  et  de  Cavalerie 
étoit  en  marche , elle  feroit  halte  pour  rendre 
les  honneurs  prescrits. 

Art.  CCXîIL 

Tout  R^égiment  dTnfaaterie,  devant  quî 
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It  Saint-Sacrement  passera  , fournira  une 
escorte  de  deux  Bas~Officiers  et  de  deux 
Volontaires 5 qui  porteront  Tarme  au  bras 
droit  5 et  marcheront  près  du  Saint-Sacre- 
ment^ couverts. 


Art.  CC  XIV. 

La  revue  de  i’Armée  Patriotique  Bor- 
delaise, aura  lieu  une  fois  par  semestre. 
Cette  revue  ne  sera  pas  générale,  mais 
seulement  partielle , c'esr-à-clire,en  tel  nom- 
bre de  Régimens  ou  de  Bataillons  qui  sera 
déterminé  chaque  fois  par  le  Général,  de 
maniéré  que  les  différentes  revues  a faire, 
dans  ce  semestre  , embrassent  la  totalité  de 
FArmée  ; lors  desquelles  revues,  les  rangs 
seront  ouverts,  les  Volontaires  présente- 
ront les  armes  ; les  Officiers  seront  à la 
tête  de  leurs  Compagnies,  et  salueront  de 
Tépée  et  du  drapeau/ les  tambours  battront 
aux  champs. 

Art.  CCXV. 

La  Cavalerie,  lors  de  ces  revues,  aura  ses 
rangs  ouverts  ; les  Volontaires  auront  le 
sabre  à la  main  , ainsi  que  les  Officiers  qui 
seront  à la  tête  de  leurs  troupes  , et  salue- 
ront du  sabre  et  de  rérendart.  La  Cavalerie 
sera  à la  gauche  de  rinfanterie. 

Art.  CCXVI. 

ïl  sera  donné  au  Général 


en  cas  seule- 
ment 


mcntd^alarmeou  d'insurreciîon,uneGarde 
composée  d’une  Section  de  Compagnie, 
laquelle  sera  relevée  toutes  les  vingt-quatro 
heures.  Il  sera  donné  pareillement , en  cas 
d’alarme,  urie  Garde  suffisante  pour  le 
Drapeau. 

TITRE  TROISIEME. 

. Du  Service  extraordinaire*. 

Art.  CCXVIÏ. 

L E Service' extraordinaire  consistera  dans 
la  Garde  de  jour  et  de  nuit  de  la  Ville  de 
Bordeaux  et  de  ses  Fauxbourgs  , en  cas 
d^insurrecîion  , d^alarme  ou  d incendie  ; 
Comme  aussi  dans  toutes  les  expéditions 
au  dehors  qui  pourront  être  ordonnées  par 
le  Général , sur  la  réquisition  de  MM.  les 
Officiers  Municipaux. 

Art,  CCXVIIL 

Dans  ces  divers  cas , les  Sections  destinées 
a la  Patrouille  du  soir,  seront  commandées» 

Art.  CCXIX. 

Si  le  Service  de  ces  Sections  doit  se  pro^ 
longer  dans  la  nuit,  on  commandera, 
pour  la  Garde  de  nuit  ordinaire,  les  Sec^ 
lions  suivantes, 

Jë. 
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Art.  CCXX. 

Un^Capitaine  commandera  troisSectionî 
du  même  Régiment , lorsqu’elles  devront 
înarclieT. 

Art.  CCXXL 

Les  Sections  qui  excéd«*nt  le  nbmbre 
Fîses  dans  le  même  Ré- 
( /ssiao--  giinent^^lun  des  trois  Officiers  Majors 

■ / de  ces  Régimens  l^  wmii  iliiim  en  cas 

aussi  qu  elles  raarchenr. 

Art.  CCXXîL 

Le  Major  de  Service  de  jour  Commandera 
les  Sections  qui  seront  prises'dans  différens 
Régimens , et  dont  le-  nombre  n’excédera 
ps  celur  de  neuf  ; c’est-à-dire , un  aom- 
Dre  égal  a trois  Compagnies. 

Art.  ccxxnr. 

Le  Lieutenant-Colonel  et  le  Major  de 
Service  de  jour  commanderont  les  Sections 
qui  excéderont  le  nombre  de  neuf  jusqu’à 
dix-huit,  c’est-a-dire,  jusqu’à  un  nombre 

€gal  a celui  de  six  Compagnies. 

Art,  CCXXIV, 

Le  Colonel,  le  Lieutenant-Colonel  et  îe 

Major  de  Service  de  jour,  commanderont 

K§  Secuoqs  qui  exeédexQut  k nçinbre  ^ 
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dix-huit  jusqu’à  trente,  c’est-à-dire,  jusqu’à 
un  uotnbre  égal  à celui  de  dix  Compagnies, 

Art.  CCXXV. 

Dans  le  cas  où  le  Service  exigeroit  un 
détachement  plus  considérable , il  sera  com- 
mandé par  le  Chef  de'  , Division  de  semaine. 

Art.  CCXXVr. 

En  l’absence  des  Chefs  de  Division,  le 
commandement  appartiendra  au  Colonel  de 
Service  de  jour. 

Art.  CCXXVir. 

Le  four  à marcher  pour  toutes  les  opé- 
rations intérieures  de  la  Ville , commencera 
par  le  Colonel , le  Lieutenant-Colonel  et 
le  Major  de  Service  de  jour. 

Art.  XiCXXVIir. 

Toutes  les  fois  que  le  Colonel , le  Lieu- 
tenant-Colonel et  le  Major  de  Service  ,d® 
jour  seront  obligés  de  marcher,  ils  seront 
remplacés  dans  ce  Service  par  le  Colonel , 
le  Lieutenant-Colonel  et  le  Major  des  Ré., 
gimens  suivans. 

Art.  CCXXIX. 

. Dans  le  cas  de  quelques  insurrections, 
alarmes,  ou  autre  de  çette  ^awrci  lef 


) 


y.  ' 


c • . ( ) 

ficiers  de  Service  de  jour  se  tiendrônt  t 

portée  de  recevoir  les  ordres  du  Général, 

' AEt.  CCXXX. 

i^prsqus  le  cas  eJcigera  une  expédition 
poVr  le  dehors,  elle  se  fera  par  détache- 
mens  pris  dans  chaque  Régiment , en  raison 
de  leur  force  , et  en  suivant  chaque  fois, 
pour  le  tour  à marcher,  l’ordre  des  numéros 
des  Régimens  et  des  Compagnies. 

Art.  CCXXXr. 

Les  Détachemens  à fournir  par  les  Régî- 
îîîens,  seront  composés  de  Sections  de  Com- 
pagnies , suffisantes  pour  former  le  nombre 
d hommes  demandé. 


Art. 


ccxxxir. 

Le  Service  extraordinaire  du  Corps  du 
Genie  consistera,  en  cas  d insurrection  ou 
d’alarme,  t®  à diriger,  d’aprèsla  décision  du 
Conseil  de  l’Armée  Patriotique^Bordelaise 
et  l’ordre  donné  par  le  Général,  tous  les  tra- 
vaux de  défense  et  d’attaque,  comme  re- 
tranchemens,  barricades,  établissemens  de 
batteries,  réparations  de  breches  , relève- 
ment de  remparts,  reculement  de  fossés 
palissades  et  barrières  a élever  au  devant  des 
portes  des  Villes,  ainsi  qu’à  dresser  les 
plans  et  dessins  des  divers  travaux,  et  à 

présider  à ieur  esécution. 
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'2°  A reconnoître  les  environs  de  la  Ville 
et  toutes  les  parties  du  Département  , à 
dresser  et  à fournir  les  plans  ainsi  que  les 
projets  que  les  circonstances  pourroient 
Tendre  nécessaires. 

3®  A charger  les  Ingénieurs,  dans  le^  ea9 
où  il  faudroit  qu’une  partie  de  1 Armee  se 
transportât  en  quelque  lieu  du  Départe- 
ment, d’aller  reconnoître  et  d’indiquer  les 
chemins  les  plus  favorables  pour  sa  maiche, 
et  de  faire  reconnoître  aussi  les  localités, 
de  même  que  les  positions  les  plus  avan-^ 
tageuses  à l’Armée. 

4®  A faire  précéder  1 Armée , dans  tous  les 
cas  , par  les  Ingénieurs,  pour  tracer  et  faire 
préparer  son  campement  et  ses  divers  postes; 
lesquels  Ingénieurs  devront  accompagner 
le  Général  dans  toutes  les  expéditions, 
revues  et  marches  quelconques,  afin d être 
à portée  d’en  recevoir  les  ordres. 


TITRE  QUATRIEME. 

De  F Assemblée  des  Troupes  ^ 

Art.  CCXXXIII.  1 

‘ILfORSQUE  TOUS  les  Régimens  Patriotiques 
devront  prendre  les  armes  , on  baltr^ 
d’abord  la  générale  , ensuite  l’assemblée  et 
Je  drapeau. 


] 
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Art.  CCXXXIV, 

La  Cavalerie,  lors  de  la  générale,  fera 
sonner  le  boute-selle  ; à l’assemblée  , elle 
sonnera  le  boute-charge  j et  au  drapeau 
elle  sonnera  à cheval.  , * 

Art.  CCXXXV. 

S il  n y a qu’un  Régiment  ou  qu’une  partie 
de  i Armee  qui  preirne  les  armes  ou  monte 
a cheval , on  battra  et  on  sonnera  la  marche 
ou  le  premier.  * 

Art.  CCx:xxvr. 

Le  Générai  et  le  Conseil  de  l’Armée  ré- 
gleront le  Poste  que  chaque  Régiment  devra 
occuper  en  cas  d’alarme  , laquelle  sera 
reconnue  par  la  générale  battue  à l’impro- 
viste,  ^ 

Art.  CCXXXV  11. 

D-ans  le  meme  cas  d’alarme , et  dès  qu’on 
battra  la  générale  , chaque  Compagnie  se 
réunira  sur-le-champ  chez  son  Capitaine 
qui  expédiera  tout  de  suite  le  Sergent-Ma- 
jor  ou  i’un-des  autres  Sergens,  muni  d’un 
bii.et  ae passe  , signé  de  lui,  chez  le  Major 
du  KégiîlftRî,  .pour  y préndre  l’Ordre.  Le 
Capîiaiûie  fçra  garder  ;les  avenues  de  son 
quartier'  par  déu’X  pu  plusieurs  Volon- 
aircs,  afin  de  recoanoître  les  personnes 


titre  premier. 

De  tOrdre,' 

Art.  CCXXXVin. 

’heure  de  l’Ordre  sera  donnée  par  le 

A. 

Art.  CCXXXIX. 

l'heure  et  au  lieu  indiqués  pour  l’Or- 
dre , se  rendra  le  Chef  de  Division  de  se- 
maine, quj  prendra  l’Ordre  du  Major-Ge- 
^éral,  tel  que  lui-même  l’aura  reçu  du 


SECTION  TR 

DetQrdre  et  de 
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qui  se  présenteront  armees  ou  sans  artrtes< 
Au  premier  cas,  si  elles  ne  sont  pas 
connues  pour  être  Membres  de  1 une  des 
Compagnies  du  Régiment,  ou  de  celui  de 
la  Paroisse  limitrophe,  elles  seront  désar- 
mées et  retenues  jusqu’à  nouvel  ordre  ; si 
elles  sont  sans  armes,  et  d’un  quartier 
*autre  que  celui  gardé  par  ladite  Com- 
pagnie , elles  seront  invitées  a se  retirer  ^ 
ou  retenues,  suivant  les  circonstances. 


Général  , et  Técrira  sur  le  registre  de 
rOrdre.  ^ 

Art*  CCXL. 


Les  mors  de  TOrdre  et  du  Raîliemeni 
seront  inscrits  sur  un  registre  particulier. 

Art.  CCXLL 

Le  Chef  de  Division  de  semaine  dictera 
rOrdre  du  jour^  ainsi  que  le  mot  d^’Ordre 
et  de  Ralliement , aux  Colonel , Lieutenant- 
Colonel  et  Major  de  Service  de  jour.  Il 
donnera  également  Fun  et  Fautre  aujt  Aide- 
Majors  de  semaine  des  Régimens  et  des 
diffîreos  Corps  de  FArmée  ^ qui  seront 
tenus  de  Fécrire  sur  leur  livre  d’Ordre, 


Art.  CCXLir. 

En  sortant  deprendre  FOrdre  , les  Aide»* 
Majors  de  semaine  se  rendront  chez  le 
Major  de  leurs  Régimens  ^ et  lui  remettront 
signé  d*eux  , ou  lui  laisseront,  cacheté,^ 
FOrdre  du  jour  ainsi  que  le  mot  d’Ordre 
^t  celui  de  Ralliement, 

Art.  CCXLîîï. 

Les  Majors  des  Régimens  se  rendrone 
chez  leurs  Colonels  pour  recevoir  FOrdre 
particulier^  relacifau  Corps ^ et  en  feront 
l'egisîre^ , . 


Les  Aide-Majors  de  semaine  prendront 
cet  Ordre  particulier  du  Major  du  Régi- 
ment , et  en  feront  aussi  registre. 

Art.  CCXLV. 

Les  Aide-Majors  de  semaine  communi- 
queront, chez  le  Major , rOrdre  du  Général 
et  celui  du  Nlajordu  Régiment,  à tous  les 
Sergens- Majors  des  Compagnies  qui  en 
ferçnt  registre  sur  un  carnet  destine  a cet 
effet. 

Art.  CCXLVI. 

Les  Aide-Majors  de  semaine  communi- 
queront l’Ordre  du  Généra]  , et  celui  du 
Major  J aux  Colonel  et  Lieutenant-Colonel 
de  leurs  Régimensj  ils  leur  donneront  aussi 
le  mot  de  l’Ordre. 

Art.  CCXLVn. 

Le  mot  de  l’Ordre  sera  remis,  cacheté, 
çntre  les  mains  des  Sergens-Majors  des 
Comoae-nies.  dont  les  Sections  seront  de 
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Art.  CCXLIV. 


Sergens-Majors  des  Compagnies  porteront 
leurs  carnets  d'ordre  chez  leurs  Capitaines  , 
^ui  prendront  note  des  objets  essentiels^ 

Art,  CCXLIX. 

Les  Sergens-Mâjors  des  Compagnies  qui 
devront  monter  la  Garde  ou  la  Patrouille  , 
remettronî  le  mot  de  l'Ordre,  cacheté,  aux 

Officiers  commandant  les  Postes.  ' 

A R T,  C C L.  ^ 

Les  Officiers  commandant  les  Postes  , 
rendus  au  Corps-de-Garde  a\^ec  leurs  Sec- 
tions , donneront  le  mot  de  l'Ordre  et  celui 
üe^ralliement , fant-au  Caporal  de  consigne 
qu  au  Sergent  et  au  Caporal  qui  devront 
faire  la  Patrouille. 

Art.  CCLL 

Lorsque  les  Bas-Officiers  donneront  le 
mot  de  FOrdre  aux  Officiers , ils  le  leur 
donneront  à Foreiife  , le  chapeau  bas  et 
les  Officiers  le  recevrernt  de  même. 


TITRE  DEUXIEME* 

De  la  Difcipllne. 

A R T.  c C L 1 L 

ÏjE  Commandant  du  Poste  dressera  procès 
verbal  des  délits, manquemens  et  infractions 
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qui  pourront  être  commis  pendant  et  a raison 

du  Service  ; et  ce  procès-verbal  sera  signé 
par  le  Commandant  du  Poste , ensemble  par 
deux  Sergens  ou  Caporaux , et  à leur  defaur, 
par  deux  Volontaires. 

Art.  CCLIII. 

Si  l’infraction  , manquement  ou  délit 
sont  commis  par  le  Commandant  du  Poste, 
il  sera  déféré  à la  Compagnie  par  ceux  qui 
auront  à s’en  plaindre. 

Art.  CCLIV. 

Celui  qui  devantétre  de  garde  ne  sera  pas 
rendu  au  moment  de  l’appel  , restera  en 
faction  aussi  long-temps  qu’il  aura 
à se  rendre  , indépeodamment  de  la  duree 
ordinaire  de  la  faction. 

Art.  CCLV. 

Si , s’étant  trouvé  à Tappel , il  ne  se  ren- 
doit  pas  ensuite  au  poste  indiqué,  ou  qu  a- 
’ près  s’y  être  rendu , il  vînt  à le  quitter  sans 
la  permission  du  Chef , il  sera  réputé  de- 
faillant,  et  comme  tel  il  encourra  les  pei- 
nes prononcées  par  les  articles  süivans. 

Art.  CCLVL 

- . ’ I 

Tout  Volontaire  qui,  étant  commandé 
po^ur  la  garde  dé  nuit , cégügew  de  se 


rendre , Sans  avoir 
s en  dispenser , sera  commanae 
waiti  pour  monter  la  nuit  suivante,  soit 
dans  sa  compagnie , soit  dans  celle  qui  sera 
en  tour  de  service j et  il  payera,  en  outre 
une  amende  , qui  ne  pourra  être  moindre 
de  trente  sols , et  plus  forte  de  douze  livres. 

Art.  CCLVII. 

S’il  refuse  de  monter  la  nuit  suivante 
il  encou^rra  une  seconde  amende  double  de 
ia  première,  et  il  sera  commandé  de  nou- 
Veau  pour  la  nuit  d’après.  ( 

Art,  CCLVin. 

^ En  cas  de  désobéissance  à cette  troisième 
citation,  il  sera  conduit,  par  une  escorte 
suffisante  de  sa  Compagnie,  dans  une  cham- 
hre  de  difciphne,  qui  sera  établie  à cet  effet 
par  chaque'  Régiment  5 erle  réfractaire  y 
sera  détenu  pendant  deux  jours,  sans  pou- 
yoir  être  admis  à payer  l’amende , ni  à faire 
cette  fois  son  service. 

Art.  CCLIX. 

Pourra  néanmoins  offrir  de  se  rendre 
volontairement  dans  la  chambre  de  disci- 
pline, auquel  cas  on  le  laissera  libre  sur 
sa  parole;  et  s’il  s’y  rend  en  effet,  il  sera 
élargi  après  vingt-quatre  heures. 
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Art.  CCLX. 

Faute  par  lui  de  s’être  rendu  volonlaîre-? 
Itient  dans  la  chambre  de  discipline  ou  de 
pouvoir  y être  conduit  y s’il  venoir  à fuir  oa 
à secacher  , il  seracité  à jour  préfix  devant 
le  Comité  de  fon  Régiment , pour  y être  en- 
tendu ; et  s’il  ne  comparoît  pas  , ou  si  après 
avoir  comparu  il  ne  peut  excuier  fa  déso- 
béissance ^ il  sera  déclaré  incapable  de  ser- 
vir en  aucune  qualité  dans  le  Régiment  ,soii 
nom  rayé  des  registres  de  la  Çompagnie  ; et 
le  jugement  qui  prononcera  cette  proscrip- 
' tion  sera  imprimé  & affiché  dans  tous  les 
Corps-de-Garde  de  l’Armée  Patriotique^ 
huitaine  après  la  notification  qui  lui  en  aura 
été  faite , sauf  f appel  au  Conseil  de  TArmée. 

Art.  CCLXI. 

Tout  Officier  ou  bas-Officier^  qui  ne  se 
rendroit  à son  poste  qu’uneheure  après  celle 
indiquée  J perdra  son  rang  pour  cette  fois^ 
et  sera  tenu  de  faire  le  Service  , pendant  le 
reste  de  la  nuit,  en  qualité  de  firnple  Vo- 
lontaire. 

Art.  CCLXn. 

S’il  ne  se  rend  en  aucune  maniéré  à son 
poste  J il  sera  tenu  de  monter  , le  lende- 
main, en  qualité  de  simple  Volontaire, 
poil  dans  sa  Compagnie^  soit  dans  celle 


Tout  Volontaire  qui , étaait  en  faction 
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qui  sera  en  tour  de  Service;  et  il  payera 
en  outre,  une  amende^  depuis  trois  livres, 
jusqu’à  vingt-quatre  livres , selon  ses  fa*« 
cultés. 

Art.  CCLXÎîL 


Faute  par  l’Qfficier  ou  le  Bas -Officier 
de  déférer  à la  disposition  des  deux  pré- 
cédens  articles , il  sera  procédé  contre  lui 
conformément  à ce  qui  est  prescrit  par  les 
articles  CCLVIII,  CCLIX  et  CCLX  ci- 
dessus  , à moins  que  , d’après  l’exposition 
de  ses  motifs  , la  Compagnie  ne  i’en  dis- 
pense. 

Art.  CCLXIV. 


Chaque  Compagnie  arbitrera  le  taux  des 
amendes  dans  les  proportions  ci-dessus  éta- 
blies; &:  à défaut  de  paiement  de  la  part  de 
celui  qui  les  aura  encourues , il  sera  conduit 
dans  la  chambre  de  difcipline , pour  y rester 
détenu  jusqu’au  paiement.. 


Art.  CCLXV. 

Les  amendes  seront  versées  dans  la  caisse 
du  Trésorier  particulier  de  la  Compagnie  , 
ou  à défaut , dans  celle  du  T résorier  du  Ré- 
giment, qui  en  fourniront  leur  reconnois*-: 
sance. 

Art.  CCLXVL 


huit  jours  de  détention  dans  la  chambre 
de  discipline  ; il  pourra  même  être  puni 
plus  grièvement,  si  les  circonstances  Texi-- 
genr. 

Art.  CCLXVII. 

Pareillement  tout  Volontaire  qui,  étant 
en  Patrouille  , quitîeroit  son  rang  et  sc 
rerireroit  sans  le  consentement  du  Chef, 
sera  condamné  à-trois  jours  de  détention 
dans  la  chambre  de  discipline , et  même  à 
une  plus  grande  peine,  si  le  cas  y échoir. 

Art.  CCLXVIIL 

Tout  Officier  ou  Bas-Officîer  qui  aban- 
donnera son  poste,  sera  cassé  et  mis  à la 
queue  de  la  Compagnie;  il  pourra  même 
être  puni  capitalement , suivant  ies  lieujs 
€C  les  circonstances. 

Art.  CCLXîX. 

Tout  Officier , Volontaire  ou 
cier  qui  , durant  le  Service , manqueroit  à 
son  Supérieur  en  grade,  ouàson  égal,  ou 
même  à fon  inférieur , sera  réprimandé  daoi 
une  Affemblée  de  la  Compagnie  , & con- 
damné en  outre  à une  détention  plus  ou 
moins  longue  dans  la  chambre  de  disci- 
^uiyani  i’e;rdgençe  du  qu  ? il  en  sera 
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abandonnera  fon  Polie  , fera  condamné  à 


})9  i"/ 

üd  dÈfe  nlême  à l’égard  des  Volontaires  quî 
se  permettront  chez  eux  des  manquemens 
envers  les  Sergens  ou  Caporaux  , lorsque 
ceux-ci  viendront  Jeur  intimer  des  ordres 
relatifs  au  Service, 

Art.  CCLXX. 

Tout  Membre  de  la  Compagnie  qui  se 
présenteroit  pour  faire  son  Service  étant 
pris  de  vin  ^ sera  renvoyé,  et  néanmoins  il 
sera  tenu  de  monter  le  lendemain , sous  les 
peines  portées  par  les  articles  CCLVI  et 
suivans. 

Art.  CCLXXL 

Tout  Officier,  Volontaire  ou  Bas-Offi-* 
cier,  qui  viendroit  à commettre  un  délit 
de  nature  à lui  faire  infliger  une  peine  af- 
flictive ou  infamante  , sera  préalablement 
dégradé  à la  tête  de  la  Compagnie  ou  du 
Régiment, 

Fait  arrêté  h préfent  Réglement ^ 
par  nous  Commijfaires  ^fou/fignés  ^ de  UAr-* 
vue  Patriotique»  A Bordeaux ^ le  xo  Mar^ 
790, 

Signés  au  Regijlre  ^ 

A L B E S P Y , Préfidcnt , Commijfaire  du 
Régiment  StÆloL 

UVERN  AY  , Vice-Préjïdent  y Commif* 
faire  du  Régiment  St,-Seurin» 


Commijjaires  des  Régîmens. 


De  St-Rcmy. 

R.  Barde. 

. Portai. 

^ Js.  Sauvage. 
Charlemagne  Baiguoüx. 
Sticôtti , Suppléànt. 
Coudai,  Suppléant. 

De  St-Eloy*  , 

f^Betbeder , aîné. 

Abra, 

Lopes-Dubec,  Suppléant. 

De  Ste-Colonihe. 

. P.  Campaigniac. 

I P.  Caries. 

Daubon. 

Riviere. 

Pre.  Chatry,  Faîne,  Sup. 

De  St^Rkrré. 

I JDü  Roüxguiiheîn. 

I Pradel  le. 

I Louis  Peyruffe.  ^ 

j Jn.  Davrin  / fils. 

! Lavielle , Suppléant. 

De  Fiiy-Sanlin*  . 

remercier. 

fimerigon» 


Mathieu  de  Bafleicle# 
Laujacq  , fils. 
Conord,  Suppléant. 

De  St-MieheL 

.Poupard , pere. 
Maderan. 

Huyard.  - 

De  St^MaiTianti 

Delpech. 

Camu. 

Bâignoux , Fainé. 
Toùrrex  des  Grange?. 

De  St-Projet^ 

Lamagnere. 

Jaubert. 

De  la  U. 

Genfonné,  Suppléant 
- De  Ste- Croix, 

Vâîlef, 

Câdroy, 

J.  Coiirouneau. 
Dafque. 

De  Sts-EulaliSf 
I eydec. 


V' 


’-à  t U 


tan  ^ ^ 

Ëérayt^ 

- Chaigneaü. 

JL.’Hofmul , Sùppléant 

St-Siméotu. 


N.  Laujaçq, 

De  r Artillerie. 


J.. 


,/^ava.L 
J-  Vailèt. 
Laffitte,  Suppléantè 

De  St-Seurim  - 

Vincetat  , fi  h; 
Blincourt , aîné. 
Labrouüe. 


De  St -Chriftoly - , 

St'André»^.  . . . 

La  mbe r t , aîné.  - tl. 

Lefnier. 

Mirailli.  "• 


Hue.  - 

Lacro^^.  ‘ 

'Rouquettéi  , , 

Gafton,  ^ 

Eaynaud , ^upplémt»  - 

De  là  Gàvahrie.  V' 

Brivazae  de  Bautnont. 
'Millet. 

^Gagelin,  ■ ' 

Telnffiet , .fils , Suppléante 

Du  Génie* 

-Larroque^ 

^Bonfin.  t 
iCombes. 

‘Sûulignac , Taîné  , Siipptè 


Terrens  S^fre^  HiRp,  Jaubeet, 
taire  ^ Cokimiffaîre  ] Secrétaire  , Çotn- 
du  Régiment  St*  ; mijjaire  du  Régi* 
Eloy,  . ment  Si-Rrôjet,  ■* 


CertiPi.é  cpnfçriTie  !au  Regiflre.  , 
Signés 


^ ^%^rT,Vte-RT  \ SecretaîreSi 

pp.  J AUBteîlTj^ 


